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Pèlerinage à Lourdes
avec l’ A B I I F

du 04 au 09 avril 2020

Ce livret appartient à

.......................................
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Qui que nous soyons, quels que soient notre 
âge et notre état de santé, nous sommes invités  
à cheminer ensemble pendant six jours  
à Lourdes.

Cette année, les sanctuaires nous proposent 
de méditer sur le thème « Je suis l’Immaculée 
Conception ». Ce livret est là pour nous aider  
à comprendre ce thème ainsi que le parcours 
que nous vous proposons de vivre (p.4).

Pour commencer, nous pouvons prendre 
le temps de découvrir le dogme de l’Immaculée 
Conception (p.8). Nous pouvons ensuite lire 
et relire la vie de Bernadette, qui nous 
accompagnera tout au long de la semaine (p.10).
 
Pour nous aider à vivre le thème de l’année,  
à mieux en comprendre chacun de ses aspects 
et à vivre notre pèlerinage, vous retrouverez 
chaque jour les mêmes rubriques à l’intérieur 
de ce livret :

• Une présentation du thème du jour 

• Dans la vie de Bernadette : Sainte Bernadette, 
après avoir reçu les visites de la Vierge Marie, 
a su devenir messagère pour que d’autres 
profitent à leur tour de ces rencontres.
Chaque jour, nous pouvons réfléchir à son 
message et son action. 

• Les textes de la messe du jour 

• Une présentation des moments forts 
du jour (chapelet, piscines, procession 
eucharistique, sacrement de réconciliation, 
engagements, cérémonie du lavement des pieds)

• Une prière du soir pour finir notre journée 
et rentrer sereinement dans le repos.

Belle lecture !

\ LA CLÉ DU LIVRET
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« Je suis la servante du Seigneur ». Lorsque Marie  
a 15 ans et que l’ange Gabriel lui apparaît,  
elle lui répond, lui dit oui, avant même de savoir 
qui il est. Elle s’abandonne au mystère de la 
mission de Dieu.

« Je suis l’Immaculée Conception ». Il aura fallu  
seize apparitions pour que la Vierge Marie 
dévoile son nom à Bernadette. À son tour, 

pourtant, Bernadette aura immédiatement dit 
Oui, en toute confiance, sans connaître l’identité 
de sa messagère.

Cette année, le thème nous propose de répondre 
à l’appel du Christ comme l’ont fait Bernadette 
et Marie. Si nous sommes en route pour 
Lourdes, c’est bien pour répondre à un appel. 
Cet appel, quel est-il ? Il est multiple et 
personnel. Comme l’appel de Dieu à Marie 
lors de l’Annonciation, « l’ange du Seigneur porta 
l’annonce à Marie » (jour 1), ainsi que celui  
de Dieu à Bernadette par l’intermédiaire  
de Marie. Le point commun de ces deux appels 
pourtant uniques est que Marie et Bernadette 
y répondent sans connaître l’identité de leur 
passeur. Elles posent ainsi un premier acte 
d’abandon, de foi. 

Sur les traces de Marie et Bernadette, posons 
un Oui afin de rendre conforme notre réponse 
à cet appel, dans notre esprit et dans notre 
cœur. Comme elles, offrons gratuitement cet 
acte d’abandon et de confiance : « Je suis la 
servante du Seigneur » (jour 2). Par cette gratuité, 
nous accueillons le Christ dans notre cœur par 
l’intercession de Bernadette et de Marie. 

Alors, la Vierge, notre mère, pourra se dévoiler 
à nous comme elle s'est présentée à Bernadette 
lors de la seizième apparition : « Je suis 

\ THÈME 
« Je suis l’Immaculée Conception »
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l’Immaculée Conception » (jour 3). En offrant 
notre Oui, recevons le don de Marie et le don 
de Dieu, sa grâce, cette même grâce que Marie 
a reçue dès sa naissance en étant préservée du 
péché. Cette grâce que nous pouvons recevoir  
lors de notre baptême et que nous devons 
renouveler quotidiennement. Toujours en 
suivant Bernadette, à l’appel de Marie, « Allons 
boire à la source et nous y laver » (jour 4). 
 
Ce jour, nous recevrons le pardon du Christ 
afin d’aspirer, comme la bergère de Massabielle,  
à l’immaculée de Marie, qui intercède pour 
nous auprès de Dieu, qui nous protège et 
nous aime comme une mère aime ses enfants  
(jour 5). Elle nous apporte réconfort et joie. 
Après avoir posé ces actes de foi, nous partirons, 
comme Bernadette, bâtir des églises (jour 6),  
dans notre  vie quotidienne. Bâtir son église, 
c’est être en communion avec ses frères, 
témoigner de l’amour du Christ et répéter 
notre Oui tous les jours. 

Sur les pas de Bernadette, laissons-nous 
illuminer par l’immaculée de Marie. Et, comme 
un petit enfant s’endort en récitant sa prière, 
laissons-nous bercer par le regard maternel  
de la Sainte Vierge. 

\ PRIÈRE 

de la neuvaine à la Vierge Marie, Mère de l’Église

Vierge Marie, sainte Mère de Dieu,  
Notre-Dame de Lourdes, comme autrefois 
vous avez fait jaillir la source de Massabielle, 
par votre douce intercession maternelle, 
faites jaillir du Cœur de votre divin Fils  
le don de Dieu, l’Esprit Saint, et répandez-le 
sur chacun de vos enfants.

Vous avez demandé à Bernadette d’aller dire  
aux prêtres « qu’on bâtisse ici une chapelle,  
et qu’on y vienne en procession ».
Nous entendons votre appel,  
et en vous choisissant aujourd’hui pour mère,  
nous voulons bâtir l’Église dans nos cœurs  
et dans le cœur de tous nos frères.

Vierge Marie, douce Mère de l’Église, 
donnez à vos enfants l’amour de l’Église,  
et soyez pour eux un refuge assuré jusqu’aux 
derniers temps.
 
Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous 
qui avons recours à vous. 
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\ DOGME
À Lourdes, la Dame qui apparaît à Bernadette 
Soubirous révèle enfin son nom : « Que soy era 
immaculada councepciou » (« Je suis l'Immaculée 
Conception  »).
 
Par ces mots, Marie révèle qu’elle a été entièrement 
préservée du péché originel. Elle est dans une 
disponibilité totale, une terre vierge sur laquelle 
Dieu peut fonder son projet. Ce dogme est 
souvent confondu avec la conception virginale  
de Jésus-Christ.

Le « privilège » de l'Immaculée Conception a été 
accordé à Marie afin qu’elle puisse poser  
cet acte de foi qui va de l'Annonciation à la Croix.  
Dès le premier instant de sa conception, Marie 
est donc totalement rachetée par la passion  
et la résurrection du Christ.

L’union de deux natures : humaine et divine. 
Marie est vraiment femme, elle a été conçue dans 
le sein d’Anne. Elle a connu la condition humaine. 
Toutefois, Marie a été conçue préservée du péché 
originel. Cela l’éloigne-t-elle de nous, qui sommes 
pécheurs ? Non, car nous espérons être délivrés 
du péché. Elle est ce que nous aspirons à être 
par la grâce de Jésus-Christ. À Lourdes, avec 
Bernadette, elle nous attire à la source. Elle nous fait 
découvrir qui nous sommes dans le cœur de Dieu. 

Le dogme de l’Immaculée Conception prend 
sa source dans le récit de l’Annonciation par  
la salutation de l’ange, « comblée de grâce ».

Selon les lieux, la fête de l’Immaculée Conception 
apparaît à diverses époques. Sa formalisation repose 
sur 3 dates clés :

• 1830 : Apparitions de la rue du Bac à Paris.  
La Vierge demande à Catherine Labouré de faire 
frapper une médaille portant ces mots : « Ô Marie 
conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours 
à vous ».

• 8 décembre 1854 : la proclamation du dogme. 
Le pape Pie IX écrit : « Nous déclarons, prononçons 
et définissons que la doctrine qui tient que  
la bienheureuse Vierge Marie a été, au premier 
instant de sa conception, par une grâce et une faveur 
singulière du Dieu tout puissant, en vue des mérites 
de Jésus Christ, Sauveur du genre humain, 
préservée intacte de toute souillure du péché originel,  
est une doctrine révélée de Dieu.»

• 25 mars 1858 : une confirmation à Lourdes.  
Trois ans et quelques jours plus tard, le jour de la fête  
de l’Annonciation, « une petite demoiselle » apparaît 
à Bernadette Soubirous. À la seizième rencontre,  
elle entend ces mots : « Que soy era immaculada 
councepciou ».
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\ LA VIE 
DE SAINTE BERNADETTE

famille aimante et connaît dix années d’une vie  
très heureuse.
Mais à partir de 1854, plusieurs incidents mettent 
en difficulté Bernadette et sa famille. François perd 
un œil dans un accident, avant d’être faussement 
accusé de vol et incarcéré. Les affaires vont mal :  
le meunier fait faillite. Au même moment,  
le choléra s’abat sur Lourdes et touche Bernadette  
qui en subira les conséquences toute sa vie,  
en particulier avec une santé très fragile. En 1857, 
les Soubirous vivent dans une extrême misère.  
Un cousin, André Sajous, les installe dans une pièce  
de 16 m2 : « le cachot », une ancienne prison  
désaffectée et insalubre.

\ LES APPARITIONS

Jeudi 11 février 1858 : la première rencontre

Accompagnée de sa sœur et d’une amie, 
Bernadette se rend à Massabielle, le long du Gave,  
pour ramasser des os et du bois mort. Traversant 
le ruisseau pour aller dans la grotte, elle entend un 
bruit qui ressemble à un coup de vent. Elle lève la 
tête : « J’aperçus une dame vêtue de blanc : elle portait  
une robe blanche, un voile blanc également, une 
ceinture bleue et une rose jaune sur chaque pied »,  
racontera-t-elle plus tard. Bernadette fait le signe  
de la croix et récite le chapelet avec la Dame.  
La prière terminée, la Dame disparaît brusquement.

\ L’ENFANCE DE BERNADETTE

Bernadette Soubirous est née le 7 janvier 1844 à 
Lourdes au Moulin de Boly. Fille aînée de la fratrie, 
son père François est meunier. Il est marié  
à Louise, la mère de Bernadette. Au « Moulin du 
Bonheur », elle goûte la joie de vivre au sein d’une 
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Dimanche 21 février 1858 : « Aquero »

La Dame se présente à Bernadette le matin de bonne 
heure. Une centaine de personnes l’accompagne. 
Elle est ensuite interrogée par le commissaire de 
police Jacomet. Il veut lui faire dire ce qu’elle a vu. 
Bernadette ne lui parle que d’« Aquero » (cela).

Mardi 23 février 1858 : le secret

Entourée de 250 personnes, Bernadette se rend à la 
Grotte. L’Apparition lui révèle un secret « rien que 
pour elle ».

Mercredi 24 février 1858 : « Pénitence ! »

Message de la Dame : « Pénitence ! Pénitence ! 
Pénitence ! Priez Dieu pour la conversion des pécheurs ! 
Allez baiser la terre en pénitence pour les pécheurs ! »

Jeudi 25 février 1858 : la source

300 personnes sont présentes. Bernadette raconte : 
« Elle me dit d’aller boire à la source (...). Au quatrième 
essai je pus boire. Elle me fit également manger une herbe 
qui se trouvait près de la fontaine puis la vision disparut 
et je m’en allai ». Devant la foule qui lui demande : 
« Sais-tu qu’on te croit folle de faire des choses 
pareilles ? », elle répond : « C’est pour les pécheurs ».

Dimanche 14 février 1858 : l’eau bénite

Bernadette ressent une force intérieure qui la pousse 
à retourner à la grotte malgré les réticences  
de ses parents. Après la première dizaine de chapelet, 
elle voit apparaître la même Dame. Elle lui jette  
de l’eau bénite. Face à elle, la Dame sourit et incline 
la tête. La prière du chapelet terminée, elle disparaît.

Jeudi 18 février 1858 : la Dame parle 

Bernadette lui présente une écritoire et lui 
demande d’écrire son nom. Elle lui dit : « Ce n’est 
pas nécessaire », et elle ajoute : « Voulez-vous me faire  
la grâce de venir ici pendant quinze jours ? Je ne vous 
promets pas de vous rendre heureuse en ce monde mais  
dans l’autre », (qu’il faut comprendre ainsi « je ne vous 
promets pas le bonheur de ce monde, mais je vous promets 
le bonheur de l’autre monde »).

Vendredi 19 février 1858 : le premier cierge

Bernadette se rend à la grotte avec un cierge béni 
et allumé. C’est de ce geste qu’est née la coutume  
de porter des cierges et de les allumer devant la grotte.

Samedi 20 février 1858 : la grande tristesse

La Dame lui apprend une prière personnelle, prière 
que Bernadette récitera tous les jours de sa vie, sans 
la divulguer. A la fin de la vision une grande tristesse 
envahit Bernadette.
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Mercredi 3 mars 1858 : le sourire de la Dame

Dès 7 heures le matin, en présence de 3000 personnes, 
Bernadette se rend à la grotte, mais la vision 
n’apparaît pas ! Après l’école, elle entend l’invitation 
intérieure de la Dame. Elle se rend à la grotte  
et lui redemande son nom. La réponse est  
un sourire. Le curé Peyramale lui redit : « Si la Dame 
désire vraiment une chapelle, qu’elle dise son nom et 
qu’elle fasse fleurir le rosier de la grotte ».

Jeudi 4 mars 1858 : 8000 personnes à la Grotte

La foule toujours plus nombreuse (environ 8000 
personnes) attend un miracle à la fin de cette 
quinzaine. La vision est silencieuse. Le curé 
Peyramale campe sur sa position. Pendant vingt 
jours, Bernadette ne va plus se rendre à la grotte : 
elle n’en ressent plus l’irrésistible attrait.

Jeudi 25 mars 1858 : la Dame révèle enfin 
son nom

La vision révèle enfin son nom, mais le rosier (ou 
églantier) sur lequel elle pose les pieds au cours de 
ses Apparitions ne fleurit pas. Bernadette raconte :  
« Elle me dit : Que soy era immaculada councepciou 
(Je suis l’Immaculée Conception) ». Bernadette 
part en courant et répète sans cesse, sur le chemin, 
des mots qu’elle ne comprend pas. Ces mots 
troublent le brave curé. Bernadette ignorait cette 
expression théologique qui désigne la Sainte Vierge.  

Samedi 27 février 1858 : silence

800 personnes sont présentes. L’Apparition est 
silencieuse. Bernadette boit l’eau de la source et 
accomplit les gestes habituels de pénitence.

Dimanche 28 février 1858 : pénitence

Plus de mille personnes assistent à l’extase.
Bernadette prie, baise la terre et rampe sur les genoux 
en signe de pénitence. Elle est ensuite emmenée 
chez le juge Ribes qui la menace de prison.

Lundi 1er mars 1858 : la première miraculée 
de Lourdes

Plus de 1500 personnes sont rassemblées et parmi 
elles, pour la première fois, un prêtre. Dans la nuit, 
Catherine Latapie, une amie lourdaise, se rend  
à la Grotte, elle trempe son bras déboîté dans 
l’eau de la source : son bras et sa main retrouvent  
leur souplesse.

Mardi 2 mars 1858 : le message aux prêtres

La foule grossit de plus en plus. La Dame  
lui demande : « Allez dire aux prêtres qu’on vienne 
ici en procession et qu’on y bâtisse une chapelle ». 
Bernadette en parle à l’abbé Peyramale, curé de 
Lourdes. Celui-ci ne veut savoir qu’une chose : le 
nom de la Dame. Il exige en plus une preuve : voir 
fleurir en plein hiver le rosier (l’églantier) de la grotte.
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Le 2 juin 1925, Bernadette est déclarée bienheureuse.

Le 8 décembre 1933, Bernadette est proclamée 
sainte.

Quatre ans plus tôt, en 1854, Pie IX en avait fait  
un dogme.

Mercredi 7 avril 1858 : le miracle du cierge

Pendant cette Apparition, Bernadette tient son 
cierge allumé. La flamme entoure longuement 
sa main sans la brûler. Ce fait est immédiatement 
constaté par un médecin, le docteur Douzous.

Jeudi 16 juillet 1858 : la dernière apparition

Bernadette ressent le mystérieux appel de la Grotte, 
mais l’accès à Massabielle est interdit et fermé  
par une palissade. Elle se rend donc en face,  
de l’autre côté du Gave et voit la Vierge Marie,  
une ultime fois : « Jamais je ne l’ai vue aussi belle ! ».

En juillet 1866, Bernadette part pour Nevers. 
Une fois arrivée chez les Sœurs de la Charité,  
elle témoigne des apparitions puis revêt la 
pèlerine de postulante. Bernadette prend l’habit 
religieux le 29 juillet 1866, elle reçoit le nom  
de sœur Marie-Bernard. Après sa profession,  
en 1867, elle est affectée à la maison-mère  
en tant qu’aide-infirmière.

Le 11 décembre 1878, Bernadette est définitivement 
alitée dans sa « chapelle blanche », comme elle appelle 
son grand lit à rideaux, pour y mourir le 16 avril 
1879. 
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L’ANGE DU SEIGNEUR 
PORTA L’ANNONCE
À MARIE
\ Messe 

\ Présentation du thème et du livret
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Nous voici partis depuis quelques minutes  
en direction de Lourdes. Pour certains, il 
s’agit d’un premier pèlerinage, pour d’autres  
c’est le premier à Lourdes. Pour beaucoup, 
Lourdes est devenu familier. Pour tous, si nous 
sommes dans ce train ce jour, c’est parce que 
nous répondons à un appel. Quelles que soient 
notre situation physique, notre profondeur 
spirituelle, notre avancée sur le chemin de la foi,  
nous sommes réunis par cette volonté de 
participer à ce pèlerinage à Lourdes.

La réponse à un appel est un acte de foi.  
En prenant ce train, nous posons ce premier 
acte de foi, sans pour autant savoir quel 
est notre appel, d’où il vient. Beaucoup  
des personnes autour de nous dans le wagon 
nous sont inconnues, et pourtant nous avons 
décidé de passer une semaine tous ensemble. 

Lorsqu’il appelle Marie par l’intermédiaire  
de l’ange Gabriel ou Bernadette par Marie, 
Dieu choisit de prestigieux intercesseurs ! 
Pourtant, ceux-ci ne se présentent pas,  
dans le but de ne pas altérer l’essence de leur 
message, pour se placer en retrait derrière  
la parole de Dieu qu’ils transmettent. 

Comme Marie et Bernadette, laissons-nous 
appeler et écoutons la beauté de l’Évangile.

Le 11 février 1858, Marie apparaît pour  
la première fois à Bernadette. 
Avant que la Dame ne commence à lui parler, 
Bernadette revient à la grotte pour la revoir.

Elle pose un premier acte, quasi inconscient,  
de réponse à l’appel. Celui-ci arrivera  
réellement à la troisième apparition lorsque la 
Vierge lui demandera de « lui faire la grâce » 
de venir ici régulièrement afin de prier pour les 
pêcheurs. 

Sans connaître son nom, Bernadette répondra 
à cet appel en venant accueillir le message  
de cette dame encore inconnue.

Comme Bernadette, écoutons cet appel et 
accueillons-le dans notre cœur sans nous 
soucier des notions matérielles.

« L’ANGE DU SEIGNEUR PORTA 
L’ANNONCE À MARIE » LE MESSAGE DE BERNADETTE
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\ MESSE du JOUR

Chant d’entrée :
Bénissez Dieu p.137
ou Tu as porté celui qui porte tout p.196

Lecture du livre du prophète Isaïe
(Is 7, 10-14 ; 8, 10)

En ces jours-là, le Seigneur parla ainsi 
au roi Acaz : « Demande pour toi un 
signe de la part du Seigneur ton Dieu,  

au fond du séjour des morts ou sur les 
sommets, là-haut. » 
Acaz répondit : « Non, je n’en demanderai pas, 
je ne mettrai pas le Seigneur à l’épreuve. » 
Isaïe dit alors : « Écoutez, maison de David !  
Il ne vous suffit donc pas de fatiguer les 
hommes : il faut encore que vous fatiguiez mon 
Dieu ! C’est pourquoi le Seigneur lui-même 
vous donnera un signe : Voici que la vierge est 
enceinte, elle enfantera un fils, qu’elle appellera 
Emmanuel, car Dieu est avec nous.» 

Psaume (Ps 39 (40), 7-8a, 8b-9, 10,11)

R/ Me voici, Seigneur,
je viens faire ta volonté, qu’il me soit fait 
selon ta parole. 

Tu ne voulais ni offrande ni sacrifice, 
tu as ouvert mes oreilles ; 
tu ne demandais ni holocauste ni victime, 
alors j’ai dit : « Voici, je viens. »

« Dans le livre, est écrit pour moi 
ce que tu veux que je fasse. 
Mon Dieu, voilà ce que j’aime : 
ta loi me tient aux entrailles. » 

J’annonce la justice 
dans la grande assemblée ; 
vois, je ne retiens pas mes lèvres, 
Seigneur, tu le sais.

Je n’ai pas enfoui ta justice au fond de mon cœur, 
je n’ai pas caché ta fidélité, ton salut ; 
j’ai dit ton amour et ta vérité 
à la grande assemblée.

Lecture de la lettre aux Hébreux 
(He 10, 4-10)

Frères, il est impossible que du sang de 
taureaux et de boucs enlève les péchés. 
Aussi, en entrant dans le monde, le Christ 

dit : Tu n’as voulu ni sacrifice ni offrande,  
mais tu m’as formé un corps. Tu n’as pas agréé 
les holocaustes ni les sacrifices pour le péché; 
alors, j’ai dit : Me voici, je suis venu, mon 
Dieu, pour faire ta volonté, ainsi qu’il est écrit 
de moi dans le Livre. Le Christ commence 
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Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; 
tu lui donneras le nom de Jésus. Il sera grand, 
il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur 
Dieu lui donnera le trône de David son père ; 
il régnera pour toujours sur la maison de  
Jacob, et son règne n’aura pas de fin. »  
Marie dit à l’ange : « Comment cela va-t-il se 
faire, puisque je ne connais pas d’homme ? » 
L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint viendra 
sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra 
sous son ombre ; c’est pourquoi celui qui 
va naître sera saint, il sera appelé Fils 
de Dieu. Or voici que, dans sa vieillesse, 
Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, 
un fils et en est à son sixième mois, alors qu’on 
l’appelait la femme stérile. Car rien n’est 
impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici 
la servante du Seigneur ; que tout m’advienne 
selon ta parole. » Alors l’ange la quitta.

Offertoire : 
Je suis né pour te louer p.155
ou Me voici Seigneur p.173

Communion :
Recevez le Christ p.188
ou Tu fais ta demeure en nous p.197

Chant à Notre Dame :
Ave Maria de Lourdes p.135
ou Chantez avec moi p.140

donc par dire : Tu n’as pas voulu ni agréé  
les sacrifices et les offrandes, les  holocaustes  
et les sacrifices pour le péché, ceux que 
la Loi prescrit d’offrir. Puis il déclare : 
Me voici, je suis venu pour faire ta volonté. 
Ainsi, il supprime le premier état de choses 
pour établir le second. Et c’est grâce à 
cette volonté que nous sommes sanctifiés, 
par l’offrande que Jésus Christ a faite de son 
corps, une fois pour toutes. 

Gloire et louange à Toi, Seigneur Jésus!
« Voici la servante du Seigneur ; que tout m’advienne 
selon ta parole »

Évangile selon saint Luc (Lc 1, 26-38)

En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé 
par Dieu dans une ville de Galilée, 
appelée Nazareth, à une jeune fille 

vierge, accordée en mariage à un homme de 
la maison de David, appelé Joseph ; et le nom 
de la jeune fille était Marie. L’ange entra chez 
elle et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le 
Seigneur est avec toi. » À cette parole, elle fut 
toute bouleversée, et elle se demandait ce que 
pouvait signifier cette salutation. L’ange lui 
dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as  
trouvé grâce auprès de Dieu.
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Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :

\ PRIÈRE du JOUR
Charles Péguy (1873-1914)

«  Il y a des jours où les patrons et les saints ne 
suffisent pas ! 
Alors il faut prendre son courage à deux mains  
et s’adresser directement à Celle qui est au-dessus 
de tout.  
Être hardi, une fois, s’adresser hardiment  à Celle qui 
est infiniment belle parce qu’aussi Elle est infiniment 
bonne. 
À Celle qui intercède, la Seule qui puisse parler de 
l’autorité d’une mère.  
S’adresser hardiment à Celle qui est infiniment pure 
parce qu’aussi Elle est infiniment douce. 
À Celle qui est infiniment riche parce qu’aussi  
Elle est infiniment pauvre.  
À Celle qui est infiniment grande parce qu’aussi  
Elle est infiniment petite, infiniment humble.  
À Celle qui est infiniment joyeuse parce qu’aussi  
Elle est infiniment douloureuse. 

À Celle qui est Marie parce qu’Elle est pleine de grâce.   
À Celle qui est pleine de grâce parce qu’Elle est  
avec nous. 
À Celle qui est avec nous parce que le Seigneur  
est avec Elle.

Ainsi soit-il.  »
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JE SUIS LA SERVANTE 
DU SEIGNEUR

\ 09h30 Bénédiction des rameaux
Esplanade

\ 09h45 Messe des rameaux
Bernadette

\ 15h Spectacle
« Bernadette de Lourdes »

\ 20h Veillée en salle 
« Histoire et Messages de Lourdes »
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Nos premiers pas à Lourdes confirment notre 
réponse à l’appel. Comme Bernadette à Marie 
et comme Marie à l’ange, nous avons dit Oui.  
En se disant la “servante du Seigneur”, 
Marie s’est abandonnée. Elle a mis sa 
confiance dans le Seigneur par l’intermédiaire  
de ce messager inconnu. De la même manière, 
dans notre relation avec les pèlerins de notre 
salle, abandonnons-nous au service et à un 
esprit de communion, pour ensemble, mettre 
notre confiance dans Marie et en son fils Jésus. 

Notre premier jour à Lourdes est un dimanche, 
et un dimanche peu ordinaire : le dimanche  
des Rameaux !
Nous aurons l’occasion, lors d’une messe 
solennelle, de redire à Dieu que nous croyons 
en lui et que nous abandonnons notre confiance 
à son amour.

« Voulez-vous me faire la grâce de venir ici pendant 
quinze jours ? ». À la troisième apparition, 
Marie parle pour la première fois à Bernadette. 
Comme la Vierge à l’Ange, Bernadette a posé 
un Oui en revenant les deux premières fois.
Elle continuera ainsi durant de nombreuses 
apparitions sans connaître l’identité de sa 
messagère. Alors que Bernadette lui demande 
d’écrire son nom, Marie lui répond : « Ce que 
j’ai à vous dire, ce n’est pas nécessaire de le mettre 
par écrit ».
Marie s’efface derrière son message, afin de faire 
passer celui-ci au sein d’une relation d’amour 
avec Bernadette. 
De la même manière et dans la suite de notre 
Oui, ouvrons notre cœur pour accueillir 
librement le message de la Vierge qui est la 
beauté de l’Évangile.

« JE SUIS LA SERVANTE
DU SEIGNEUR »

LE MESSAGE DE BERNADETTE
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\ Bénédiction des Rameaux - Entrée messianique 

Évangile selon saint Matthieu  
(Mt 21, 1-11)

Jésus et ses disciples, approchant 
de Jérusalem, arrivèrent en vue de 
Bethphagé, sur les pentes du mont des 

Oliviers. Alors Jésus envoya deux disciples  
en leur disant : « Allez au village qui est en face 
de vous ; vous trouverez aussitôt une ânesse 
attachée et son petit avec elle. Détachez-les 
et amenez-les moi. Et si l’on vous dit quelque 
chose, vous répondrez : ‘Le Seigneur en a 
besoin’. Et aussitôt on les laissera partir. » Cela 
est arrivé pour que soit accomplie la parole 
prononcée par le prophète : Dites à la fille  
de Sion : Voici ton roi qui vient vers toi, plein 
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de douceur, monté sur une ânesse et un 
petit âne, le petit d’une bête de somme. Les 
disciples partirent et firent ce que Jésus leur 
avait ordonné. Ils amenèrent l’ânesse et son 
petit, disposèrent sur eux leurs manteaux, et 
Jésus s’assit dessus. Dans la foule, la plupart 
étendirent leurs manteaux sur le chemin ; 
d’autres coupaient des branches aux arbres  
et en jonchaient la route. Les foules qui 
marchaient devant Jésus et celles qui suivaient 
criaient : 
« Hosanna au fils de David ! Béni soit celui 
qui vient au nom du Seigneur ! Hosanna  
au plus haut des cieux ! » Comme Jésus 
entrait à Jérusalem, toute la ville fut en proie  
à l’agitation, et disait : « Qui est cet homme ? » 
Et les foules répondaient : « C’est le prophète 
Jésus, de Nazareth en Galilée. » 

\ MESSE du JOUR

Lecture du livre du prophète Isaïe
(Is 50, 4-7)

Le Seigneur mon Dieu m’a donné le 
langage des disciples, pour que je puisse, 
d’une parole, soutenir celui qui est épuisé. 

Chaque matin, il éveille, il éveille mon oreille 
pour qu’en disciple, j’écoute. Le Seigneur 
mon Dieu m’a ouvert l’oreille, et moi, je ne 
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me suis pas révolté, je ne me suis pas dérobé.  
J’ai présenté mon dos à ceux qui me frappaient, 
et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe. 
Je n’ai pas caché ma face devant les outrages  
et les crachats. Le Seigneur mon Dieu vient 
à mon secours ; c’est pourquoi je ne suis pas 
atteint par les outrages, c’est pourquoi j’ai 
rendu ma face dure comme pierre : je sais que 
je ne serai pas confondu.
 

Psaume  (Ps 21 (22), 8-9, 17-18a, 19-20, 22c-24a)

R/ Mon Dieu, mon Dieu,
pourquoi m’as-tu abandonné ? (Ps 21, 2a)

Tous ceux qui me voient me bafouent, 
ils ricanent et hochent la tête : 
« Il comptait sur le Seigneur : qu’il le délivre ! 
Qu’il le sauve, puisqu’il est son ami ! »

Oui, des chiens me cernent, 
une bande de vauriens m’entoure. 
Ils me percent les mains et les pieds ; 
je peux compter tous mes os. 

Ils partagent entre eux mes habits 
et tirent au sort mon vêtement. 
Mais toi, Seigneur, ne sois pas loin : 
ô ma force, viens vite à mon aide ! 

Tu m’as répondu ! 
Et je proclame ton nom devant mes frères,

je te loue en pleine assemblée. 
Vous qui le craignez, louez le Seigneur.

Lecture de la lettre de saint Paul 
apôtre aux Philippiens 
(Ph 2, 6-11)

Le Christ Jésus, ayant la condition de 
Dieu, ne retint pas jalousement le rang 
qui l’égalait à Dieu. Mais il s’est anéanti, 

prenant la condition de serviteur, devenant 
semblable aux hommes. Reconnu homme  
à son aspect, il s’est abaissé, devenant obéissant 
jusqu’à la mort, et la mort de la croix.  
C’est pourquoi Dieu l’a exalté : il l’a doté du 
Nom qui est au-dessus de tout nom, afin qu’au 
nom de Jésus tout genou fléchisse au ciel, 
sur terre et aux enfers, et que toute langue 
proclame : « Jésus Christ est Seigneur » à la 
gloire de Dieu le Père. Qu’il soit pour nous jour 
de fête et de joie !

- 35 -
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Passion de notre Seigneur
Jésus Christ selon saint Matthieu  
(Mt 27 – 11-54)

Les sigles désignant les divers interlocuteurs sont :

X : Jésus \  L : Lecteur \  D : Disciples et amis  
F : Foule \   A :  Autres personnages.

L. On fit comparaître Jésus devant Pilate, le 
gouverneur, qui l’interrogea :
A. « Es-tu le roi des Juifs ? »
L. Jésus déclara :
X.  « C’est toi-même qui le dis. »
L. Mais, tandis que les grands prêtres et les anciens 
l’accusaient, il ne répondit rien. Alors Pilate lui dit :
A. « Tu n’entends pas tous les témoignages portés 
contre toi ? »
L. Mais Jésus ne lui répondit plus un mot, si 
bien que le gouverneur fut très étonné. Or, 
à chaque fête, celui-ci avait coutume de relâcher 
un prisonnier, celui que la foule demandait.
Il y avait alors un prisonnier bien connu, nommé 
Barabbas. Les foules s’étant donc rassemblées, 
Pilate leur dit :
A. « Qui voulez-vous que je vous relâche : 
Barabbas ? ou Jésus, appelé le Christ ? »
L. Il savait en effet que c’était par jalousie qu’on 
avait livré Jésus. Tandis qu’il siégeait au tribunal,  
sa femme lui fit dire :

A. « Ne te mêle pas de l’affaire de ce juste, car 
aujourd’hui j’ai beaucoup souffert en songe à  
cause de lui. »
L. Les grands prêtres et les anciens poussèrent  
les foules à réclamer Barabbas et à faire périr 
Jésus. Le gouverneur reprit :
A. « Lequel des deux voulez-vous que je vous 
relâche ? »
L. Ils répondirent :
F. « Barabbas ! »
L. Pilate leur dit :
A. « Que ferai-je donc de Jésus appelé le Christ ? » 
L. Ils répondirent tous :
F. « Qu’il soit crucifié ! »
L. Pilate demanda :
A. « Quel mal a-t-il donc fait ? »
L. Ils criaient encore plus fort :
F. « Qu’il soit crucifié ! »
L. Pilate, voyant que ses efforts ne servaient à rien, 
sinon à augmenter le tumulte, prit de l’eau et se 
lava les mains devant la foule, en disant :
A. « Je suis innocent du sang de cet homme : cela 
vous regarde ! »
L. Tout le peuple répondit :
F. « Son sang, qu’il soit sur nous et sur nos enfants ! » 
L. Alors, il leur relâcha Barabbas ; quant à Jésus,
il le fit flageller, et il le livra pour qu’il soit crucifié

Alors les soldats du gouverneur emmenèrent Jésus 
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dans la salle du  Prétoire et rassemblèrent autour  
de lui toute la garde. Ils lui enlevèrent ses 
vêtements et le couvrirent d’un manteau rouge. 
Puis, avec des épines, ils tressèrent une couronne, 
et la posèrent sur sa tête ; ils lui mirent un roseau 
dans la main droite et, pour se moquer de lui,  
ils s’agenouillaient devant lui en disant :
F. « Salut, roi des Juifs ! »
L. Et, après avoir craché sur lui, ils prirent le roseau, 
et ils le frappaient à la tête. Quand ils se furent 
bien moqués de lui, ils lui enlevèrent le manteau, 
lui remirent ses vêtements, et l’emmenèrent pour  
le crucifier.

En sortant, ils trouvèrent un nommé Simon, 
originaire de Cyrène, et ils le réquisitionnèrent 
pour porter la croix de Jésus. 
Arrivés en un lieu dit Golgotha, c’est-à-dire :  
Lieu-du-Crâne (ou Calvaire), ils donnèrent à boire 
à Jésus du vin mêlé de fiel ; il en goûta, mais 
ne voulut pas boire. Après l’avoir crucifié, ils 
se partagèrent ses vêtements en tirant au sort ;  
et ils restaient là, assis, à le garder. Au-dessus  
de sa tête ils placèrent une inscription indiquant  
le motif  de sa condamnation :
« Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs. »
Alors on crucifia avec lui deux bandits, l’un à 
droite et l’autre à gauche. Les passants l’injuriaient 
en hochant la tête ; ils disaient :
F. « Toi qui détruis le Sanctuaire et le rebâtis  
en trois jours, sauve-toi toi-même, si tu es Fils de 

Dieu, et descends de la croix ! »
L. De même, les grands prêtres se moquaient de lui  
avec les scribes et les anciens, en disant :
A. « Il en a sauvé d’autres, et il ne peut pas se sauver 
lui-même ! Il est roi d’Israël : qu’il descende 
maintenant de la croix, et nous croirons en lui ! 
Il a mis sa confiance en Dieu. Que Dieu le délivre 
maintenant, s’il l’aime ! 
Car il a dit : " Je suis Fils de Dieu." »
L. Les bandits crucifiés avec lui l’insultaient  
de la même manière.

À partir de la sixième heure (c’est-à-dire : midi), 
l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à la 
neuvième heure. Vers la neuvième heure, Jésus 
cria d’une voix forte :
X.  « Éli, Éli, lema sabactani ? »,
L. ce qui veut dire :
X. « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu 
abandonné ? »
L. L’ayant entendu, quelques-uns de ceux qui 
étaient là disaient :
F. « Le voilà qui appelle le prophète Élie ! »
L. Aussitôt l’un d’eux courut prendre une éponge 
qu’il trempa dans une boisson vinaigrée ; il 
la mit au bout d’un roseau, et il lui donnait  
à boire. Les autres disaient :
F. « Attends ! Nous verrons bien si Élie vient  
le sauver. »
L. Mais Jésus, poussant de nouveau un grand cri, 



rendit l’esprit.

(Ic i  on fl échi t  l e  genou e t  on s ’ar rê t e  un ins tant)

Et voici que le rideau du Sanctuaire se déchira en 
deux, depuis le haut jusqu’en bas ; la terre trembla 
et les rochers se fendirent.

Les tombeaux s’ouvrirent ; les corps de nombreux 
saints qui étaient morts ressuscitèrent, et,  
sortant des tombeaux après la résurrection 
de Jésus, ils entrèrent dans la Ville sainte, et 
se montrèrent à un grand nombre de gens. 
À la vue du tremblement de terre et de ces 
événements, le centurion et ceux qui, avec lui, 
gardaient Jésus, furent saisis d’une grande  
crainte et dirent :
A. « Vraiment, celui-ci était Fils de Dieu ! »
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L'entrée de Jésus dans Jérusalem
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Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :

\ PRIÈRE du JOUR

Bienheureux Charles de Foucauld (1858-1916)

« Notre Dame qui, par ton " OUI " a changé 
la face du monde, prends près de toi ceux qui 
veulent dire " oui " pour toujours.

Tu sais le prix de ce mot, fais que nous ne 
reculions pas devant ce qu'il exige de nous ;
apprends-nous à le dire comme Toi, dans 
l'humilité, la simplicité et l'abandon à la volonté 
du Père.

Demande à ton fils, Jésus, que nos " oui " 
quotidiens servent plus parfaitement la volonté 
de Dieu pour notre bonheur et celui du monde 
entier.

Amen. »



Lu
nd

i 
06

 a
vr

il

JE SUIS 
L’IMMACULÉE 
CONCEPTION
\ 08h30 Temps en salle

\ 09h45 Messe 
Bernadette côté grotte

\ 11h15 Photo

\ 13h30 Passage « Cœur de grotte »
grotte

\ 15h30 Chapelet et cierge
grotte et chapelle des lumières

\ 17h Temps en salle

\ 21h Procession mariale
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C’est lors de la 16 ème apparition que 
Marie donne son nom à Bernadette.  
Lui parlant dans son patois natal, Marie lui 
dit : « Qué soy era Immaculada Concepciou ». 

Ce n’est que lorsqu’elle comprendra la 
signification de ces termes que Bernadette 
comprendra pourquoi elle a été choisie :  
« Si la Sainte Vierge m’a choisie, c’est parce 
que j’étais la plus ignorante ». 

L’immaculée de Marie éclaire le cœur 
de Bernadette. Sur ses pas, mettons des 
lumières dans nos cœurs, en plein humilité, 
pour accueillir le Christ et son évangile.

Voilà deux jours que nous avons appris à 
nous connaître, à connaître les lieux, les 
chants et les autres pèlerins. 
Imprégnés du service et en communion, 
tournons nous tous ensemble vers Marie.

Marie est l’Immaculée Conception, elle 
est née sans péché par une grâce absolue  
de Dieu reçue dès sa naissance. 

Grâce reçue de Dieu et grâce demandée à  
Bernadette  « Voulez-vous me faire la grâce ?  », 
Marie s’abaisse en demandant à Bernadette 
de lui faire un don. 

Avançons aujourd’hui vers Marie en lui 
demandant sa grâce, en acceptant le don de 
Dieu d’être un de ses enfants.

« JE SUIS L’IMMACULÉE 
CONCEPTION »

LE MESSAGE DE BERNADETTE



- 48 - - 49 -

Lu
nd

i 
06

 a
vr

il

\ MESSE du JOUR

Chant d’entrée :
Esprit de lumière, Esprit créateur p.149 

Lecture du livre du prophète Isaïe 
(Is 42, 1-7)

Ainsi parle le Seigneur : « Voici mon 
serviteur que je soutiens, mon élu qui        
a toute ma faveur. J’ai fait reposer sur 

lui mon esprit ; aux nations, il proclamera le 
droit. Il ne criera pas, il ne haussera pas le ton, 
il ne fera pas entendre sa voix au-dehors. Il ne 
brisera pas le roseau qui fléchit, il n’éteindra 
pas la mèche qui faiblit, il proclamera le droit 
en vérité. Il ne faiblira pas, il ne fléchira pas, 
jusqu’à ce qu’il établisse le droit sur la terre, 
et que les îles lointaines aspirent à recevoir ses 
lois. » 
Ainsi parle Dieu, le Seigneur, qui crée les cieux 
et les déploie, qui affermit la terre et ce qu’elle 
produit ; il donne le souffle au peuple qui 
l’habite, et l’esprit à ceux qui la parcourent : « 
Moi, le Seigneur, je t’ai appelé selon la justice ; 
je te saisis par la main, je te façonne, je fais de 
toi l’alliance du peuple, la lumière des nations : 
tu ouvriras les yeux des aveugles, tu feras sortir 
les captifs de leur prison, et, de leur cachot, 
ceux qui habitent les ténèbres. »

Psaume (26 (27), 1, 2, 3, 13-14)

R/ Le Seigneur est ma lumière et mon salut.
de qui aurais-je crainte ?
Le Seigneur est le rempart de ma vie ;
devant qui tremblerais-je ?

Si des méchants s’avancent contre moi
pour me déchirer,
ce sont eux, mes ennemis, mes adversaires,
qui perdent pied et succombent.

Qu’une armée se déploie devant moi,
mon cœur est sans crainte ;
que la bataille s’engage contre moi,
je garde confiance.

J’en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur
sur la terre des vivants.
« Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ;
espère le Seigneur. »

Gloire et louange à toi Seigneur, gloire à toi !
Gloire et louange à toi Seigneur, Roi des 
rois !

« Laisse-la observer cet usage en vue du jour de mon 
ensevelissement ! » (Jn 12, 1-11) 
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Évangile selon saint Jean (Jn 12, 1-11) 

Six jours avant la Pâque, Jésus vint à 
Béthanie où habitait Lazare, qu’il avait 
réveillé d’entre les morts. On donna  

un repas en l’honneur de Jésus. Marthe faisait 
le service, Lazare était parmi les convives 
avec Jésus. Or, Marie avait pris une livre  
d’un parfum très pur et de très grande valeur  ; 
elle répandit le parfum sur les pieds de Jésus, 
qu’elle essuya avec ses cheveux ; la maison fut 
remplie de l’odeur du parfum. Judas Iscariote, 
l’un de ses disciples, celui qui allait le livrer,  
dit alors : « Pourquoi n’a-t-on pas vendu 
ce parfum pour trois cents pièces d’argent,  
que l’on aurait données à des pauvres ? »  
Il parla ainsi, non par souci des pauvres, mais 
parce que c’était un voleur : comme il tenait 
la bourse commune, il prenait ce que l’on y 
mettait. 
Jésus lui dit : « Laisse-la observer cet usage 
en vue du jour de mon ensevelissement ! 
Des pauvres, vous en aurez toujours avec 
vous, mais moi, vous ne m’aurez pas 
toujours. »  Or, une grande foule de Juifs  
apprit que Jésus était là, et ils arrivèrent, 
non seulement à cause de Jésus, mais aussi 
pour voir ce Lazare qu’il avait réveillé d’entre 
les morts. Les grands prêtres décidèrent alors 
de tuer aussi Lazare, parce que beaucoup 

de Juifs, à cause de lui, s’en allaient, et croyaient 
en Jésus.

 
Offertoire :

Pour moi tu l’as fait p.183

Communion :
 
Ô mon bien-aimé p.180
Voulez-vous me faire la grâce p.202

Chant à Notre Dame : 

Ô mère de miséricorde p.179

Sortie : 

Acclamons le roi du ciel p.132
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\ LE CHAPELET 
Le terme « chapelet » désigne à la fois la prière et 
l’objet utilisé pour la réciter. Par nature, c’est une 
prière répétitive en apparence, mais c’est surtout une 
prière méditative. En effet, lors d’un chapelet, on  
médite 5 passages de la vie du Christ: les « mystères ».  
Cette méditation apporte un regard neuf  sur les 
épisodes de la vie de Jésus. À travers le chapelet, Dieu 
nous enseigne. 

La prière du chapelet est une prière à Dieu confiée 
à la Vierge Marie qui intercède pour nous auprès 
de Dieu.

On commence par le signe de croix : « Au nom 
du Père, du Fils et du Saint Esprit. Amen ».
Puis, on redit notre foi avec la prière du « Je Crois 
en Dieu ».

Sur le premier grain, on dit le Notre Père puis sur les 
trois grains suivants : trois Je vous salue Marie et le 
Gloire au Père, (« Gloire au Père, au Fils et au Saint 
Esprit, comme il était au commencement, maintenant et 
toujours dans les siècles des siècles. Amen. »).

On médite ensuite avec Marie un évènement de 
la vie du Christ (appelés mystères, ils évoquent des 
moments de grande joie, de souffrance ou de gloire 
de la vie du Christ) : un Notre Père, dix Je vous  
salue Marie suivi du Gloire au Père qui termine 
chaque dizaine. 

On confie pendant cette dizaine, une intention de 
prière ou une demande pour soi ou pour les autres.  
On répète cette série 5 fois en suivant les grains  
sur le chapelet.

Il existe 4 familles de mystères : Joyeux, 
douloureux, glorieux et lumineux.
Chaque famille est composée de 5 mystères corres-
pondant aux 5 dizaines du chapelet.

\ LES MYSTÈRES JOYEUX 
(lundi et samedi)

L’Ange du Seigneur annonce à Marie qu’elle sera  

1 Notre
Père

1 Notre Père

1 Notre Père

1 Gloire au Père

1 Gloire au Père

1 Gloire au Père

10 Je vous salue Marie

10 Je vous salue Marie

3 Je vous salue Marie

Je crois en Dieu
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la mère du Sauveur.
Le Verbe s’est fait chair et vient habiter parmi nous. 

1 L’ANNONCIATION 

A. Marie répondit à l’Ange : « Je suis la servante  
du Seigneur. »
B. Dans le Sacrement de l’Eucharistie, Jésus se 
présente comme le vrai pain descendu du ciel. 
C. Prions pour demander d’être fidèle à l’appel  
de Dieu.

2 LA VISITATION 

A. Marie dit alors : « Mon âme exalte le Seigneur,  
il s’est penché sur son humble servante. » 
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise la promesse d’être 
avec nous tous les jours jusqu’à la fin des temps. 
Prions pour tous ceux qui ne peuvent voir Dieu 
présent dans leur vie.
C. Prions en action de grâce pour les merveilles que 
Dieu a faites pour nous. 

3 LA NATIVITÉ 

A. Après la naissance de Jésus, il est écrit que Marie 
conservait tous ces événements dans son coeur. 
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise sa promesse de 
nous donner la vie en abondance. 
C. Prions pour apprendre à méditer la Parole de 
Dieu.

4 LA PRÉSENTATION DU SEIGNEUR 

A. Le vieillard Syméon dit à Marie : « Un glaive  
de douleur transpercera ton coeur. »
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise sa promesse d’être 
toujours notre lumière et notre pain pour la route. 
C. Prions pour demander la grâce de témoigner du 
Christ en toutes occasions et malgré les persécutions.

5 JÉSUS PERDU ET RETROUVÉ AU TEMPLE 

A. Jésus dit à ses parents : « Ne savez-vous pas qu’il me 
faut être aux affaires de mon Père ? » Ils ne comprirent 
pas ce qu’il leur disait. Marie cependant conservait 
ces paroles en son coeur.
B. Dans l’Eucharistie Jésus réalise sa promesse de 
nous conduire au Père.
C. Prions pour demander le sens de Dieu et de son 
amour dans les épreuves.

\ LES MYSTÈRES DOULOUREUX 
(mardi et vendredi)

Le Christ nous délivre de nos péchés en nous 
révélant, sur la croix, l’amour de Dieu malgré tout 
et toujours.
À Lourdes, Marie nous appelle à la pénitence et à la 
prière pour les pécheurs.
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1 L’AGONIE DE JÉSUS 

A. Jésus nous dit : « Veillez et priez pour ne pas entrer 
en tentation. » 
B. Dans l’Eucharistie, Jésus se fait notre médiateur 
auprès du Père.
C. Avec Marie, demandons au Père d’être fidèle  
à sa volonté d’amour.

2 LA FLAGELLATION 

A. Jésus est torturé par les soldats de Pilate. 
B. Dans le sacrifice eucharistique, Jésus nous signifie 
la valeur de la souffrance par amour.
C. Avec Marie, prions pour les malades et tous ceux 
qui souffrent dans leur corps.

3 LE COURONNEMENT D’ÉPINES 

A. Jésus, le Christ Roi est bafoué et ridiculisé.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus nous signifie son abaisse-
ment total par amour et son relèvement. 
C. Avec Marie, prions pour ceux qui sont méprisés 
ou rejetés par la société. 

4 LE PORTEMENT DE CROIX 

A. Jésus porte sa croix jusqu’au lieu de son supplice.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus nous donne la force de 
porter notre croix à sa suite.
C. Prions pour ceux qui sont tentés par la lâcheté ou 
le désespoir ; prions pour les pécheurs.

5 LA CRUCIFIXION 

A. Jésus meurt sur la croix.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus nous fait participer à son 
oeuvre de rédemption.
C. Avec Marie, prions pour les agonisants,  
les victimes des guerres et tous nos frères en péril  
de mort.

\ LES MYSTÈRES GLORIEUX
(mercredi et dimanche)

Christ hier, Christ aujourd’hui, Christ à jamais.  
À Lourdes, en Église, nous allons ensemble vers la 
lumière du Christ ressuscité.

1 LA RÉSURRECTION 

A. Réjouis-toi Marie, Jésus ton Fils est ressuscité 
comme il l’avait dit.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise sa promesse d’être 
notre Résurrection et notre vie.
C. Prions pour ceux qui ne peuvent donner un sens 
à leur vie.

2 L’ASCENSION 

A. Réjouis-toi Marie, Jésus ton Fils est près de Dieu 
son Père pour nous préparer une place.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise sa promesse 
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d’être notre pain pour la vie éternelle.
C. Prions pour ceux qui ne peuvent croire en la vie 
éternelle.

3 LA PENTECÔTE  

A. Réjouis-toi Marie, l’Esprit d’amour nous envoie 
porter la Bonne Nouvelle aux pauvres.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus réalise sa promesse de 
tous nous unir en son corps par l’Esprit.
C. Prions pour demander d’être de vrais témoins  de 
l’Évangile et pour ceux qui entendront notre parole.

4 L’ASSOMPTION DE MARIE  

A. Réjouis-toi Marie, tu as trouvé grâce auprès de 
Dieu. Heureuse es-tu, toi qui as cru.
B. Dans l’Eucharistie, nous célébrons la mort et la 
résurrection du Christ jusqu’à ce qu’il revienne.
C. Prions pour ceux qui cherchent et qui doutent et 
ceux qui sont tentés de désespérer.

5 LE COURONNEMENT DE LA VIERGE AU CIEL 

A. Réjouis-toi Marie, l’Esprit d’amour rassemble  
en une seule famille tous les peuples de la terre.
B. Dans l’Eucharistie, Jésus rassemble les peuples 
de toutes langues, et toutes les nations autour de la 
même table.
C. Prions pour demander la paix dans nos familles  
et nos communautés, et entre tous les peuples.

\ LES MYSTÈRES LUMINEUX
(jeudi)

1 LE BAPTÊME DU SEIGNEUR

(Mc 1,11b)  « Tu es mon Fils bien-aimé, tu as toute  
ma faveur. » Avec Marie, reconnaissons-nous enfants 
de Dieu. 

2 LES NOCES DE CANA 

(Jn 2,5) « Marie dit aux serviteurs : Faites tout ce qu’il 
vous dira. »  Avec Marie, mettons en oeuvre la parole 
du Seigneur.

3 LA PRÉDICATION APOSTOLIQUE 

(Mc 1,15)  « Jésus dit : Convertissez-vous et croyez  
à l’Évangile. » À Lourdes et ailleurs, Marie invite à la 
conversion : écoutons-la.

4 LA TRANSFIGURATION 

(Mt 17,4a)  « Seigneur, il est heureux que nous soyons 
ici. » Comme Marie, laissons-nous transfigurer par 
l’Esprit Saint.

5 L’INSTITUTION DE L’EUCHARISTIE 

Jésus nous dit : « Faites ceci en mémoire de moi. » 
(Lc 22,25b) Avec Marie, communions à la passion 
glorieuse du Sauveur.
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\ PRIÈRE du JOUR
Pape François 
Fête de l’Immaculée Conception, 8 décembre 2016

« Ô Marie,
Nous avons besoin de ton regard immaculé,  
pour regarder les personnes et les choses avec 
respect et reconnaissance.
Nous avons besoin de ton cœur immaculé,  
pour aimer de façon gratuite, sans arrière-pensées 
mais en cherchant le bien de l’autre.
Nous avons besoin de tes mains immaculées, 
pour toucher la chair de Jésus dans les frères 
pauvres, malades, méprisés.
Nous avons besoin de tes pieds immaculés, pour 
marcher sur les sentiers de celui qui est égaré, 
pour rendre visite aux personnes seules. 
Nous te remercions, ô Mère, parce qu’en te 
montrant à nous libre de toute tâche du péché, 
tu nous rappelles qu’avant tout il y a la Grâce 
de Dieu, il y a l’amour de Jésus-Christ qui a donné 
sa vie pour nous, il y a la force de l’Esprit-Saint 
qui renouvelle tout.
Fais que nous ne cédions pas au découragement, 
mais que, confiants dans ton aide constante, nous 
nous engagions pleinement pour nous renouveler, 
ainsi que cette ville et le monde entier.

Prie pour nous, Sainte Mère de Dieu ! » 

Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :
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ALLEZ BOIRE 
À LA SOURCE 
ET VOUS Y LAVER
\ 08h30.10h30 

Piscines ou passage aux fontaines

\ 08h45.10h30
Sacrement de réconciliation

Bernadette côté grotte 

\ 10h45 Messe 
Bernadette côté grotte

\ 14h.15h30
Piscines ou passage aux fontaines

\ 14h.16h
Sacrement de réconciliation

Basilique du Rosaire 

\ 17h Procession eucharistique
Esplanade 

\ 20h Veillée festive
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« Allez boire à la source et vous y laver » a demandé 
Marie à Bernadette. Nous sommes au cœur du 
message de Lourdes. 

L’eau est indispensable à la vie. C’est le symbole 
de la vie qui jaillit et nous renouvelle. Nous 
plongeons dans les ténèbres et nous nous relevons 
avec le Christ dans le mystère de sa Résurrection.
Boire l’eau de la grotte et s’y laver c’est laisser 
venir le Père, le Fils et le Saint Esprit à notre 
rencontre ; c’est demander au Seigneur de nous 
rendre réceptif  à sa parole et ses sacrements ; c’est 
se laisser transformer par la grâce de la conversion 
et nous laisser réconcilier avec Dieu et nos frères.

Nous sommes invités à répondre à l’appel de 
Marie afin de nous laver du péché et devenir 
immaculés.
Plusieurs démarches de foi nous sont proposées 
durant la journée : se baigner aux piscines, 
boire aux fontaines, recevoir le sacrement de la 
réconciliation et celui de l’eucharistie. 

Entrons dans cette démarche de purification et de 
conversion afin de retourner vers le Christ.

Que la Vierge Marie, immaculée nous aide à 
placer notre confiance dans son Fils, source de 
toute vie.

Le 25 février 1858, Marie demande à  Bernadette 
d’aller boire à la source et de s’y laver. Bernadette 
se dirige vers le Gave mais Marie lui fait signe 
d’entrer dans la Grotte. 

Sous le rocher, Bernadette aperçoit un peu de 
terre humide. Elle se met à gratter le sol et finit 
par recueillir un peu d’eau dans le creux de sa 
main. Trois fois, elle essaie de boire cette eau. 
Mais l’eau est si sale qu’elle la recrache. 

La 4ème fois, elle boit l’eau et se barbouille 
son visage. À la question de la foule « sais-tu 
qu’on te croit folle de faire des choses pareilles ? »,  
Bernadette répond « Pour les pécheurs ! ». 
Les gens retournent à la grotte l’après-midi. L’eau 
jaillit davantage et se clarifie, à mesure qu’on 
creuse en y puisant. Bernadette a vécu un chemin 
de conversion qui lui a permis ainsi de vivre cette 
communion intime avec Jésus.

Marie, 
Ce que tu demandais à Bernadette était difficile. 
Aujourd’hui, tu as mis Bernadette sur le chemin de la Passion.
Elle t’a fait confiance.
Heureusement pour elle. Heureusement pour nous. 
Fais-nous reconnaître la laideur du péché
Pour que nous puissions puiser aux sources vives de la grâce.

« ALLEZ BOIRE À LA SOURCE 
ET VOUS Y LAVER »

LE MESSAGE DE BERNADETTE
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« Allez boire à la source et vous y laver », voilà ce que 
la Vierge Marie a demandé à Bernadette, le 25 
février 1858. Cette invitation est adressée à chacun 
de nous. La popularité de l’eau de Lourdes est née 
des miracles.

Effectivement, le moyen apparent le plus 
fréquent des miracles de Lourdes a été 
l’eau de la source, mais elle n’est qu’un 
moyen à travers lequel Dieu guérit, et ce, 

\ LA DÉMARCHE DES PISCINES par l’intercession de la Vierge Marie et la prière des 
Chrétiens. Bernadette nous dit : « Il faut avoir la foi, 
il faut prier : cette eau n’aurait pas de vertu sans la 
foi ! ». Nous sommes donc invités, en nous baignant, 
à vivre un moment de Foi.

Chacun peut donner un sens particulier à sa 
démarche : il peut s’agir d’un acte d’obéissance 
en réponse à l’invitation de Marie.
Marie immaculée nous invite à venir à Lourdes, 
laver nos péchés dans l’eau de la source comme elle 
nous guide vers la source qu’est le Christ. Se baigner  
c’est accomplir un acte de foi. Il peut s’agir encore 
d’une démarche de conversion après avoir vécu 
le sacrement de réconciliation, d’accompagner une 
personne qui nous le demande, de porter une 
demande au Seigneur en la confiant à sa tendre 
Mère ou encore d’une action de grâce, un simple 
mais beau MERCI.

Quelle que soit la raison de notre démarche, on 
découvre au cours de ce bain trois trésors merveilleux 
que nous avions peut être bien cachés :

\ L’ABANDON, LA VÉRITÉ ET LE SILENCE.

L’ABANDON : lorsque nous nous laissons guider  
par ces femmes ou ces hommes qui nous accueillent, 
nous lâchons prise ! Il faut d’abord attendre 
à l’extérieur, puis enfin pénétrer et attendre à 
l’intérieur, passer derrière un premier rideau 
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énigmatique, se laisser faire, laisser les hospitaliers 
bénévoles aux piscines s’occuper de nous.
Nous commençons ainsi, petit à petit, à nous aban-
donner dans les bras de Vierge Marie.
Cette attente terminée, nous nous laissons guider 
dans un ultime lieu derrière un rideau blanc, vers 
le bain. Ici l’abandon est absolu, l’expérience est 
intime, unique et personnelle.

LA VÉRITÉ : Tout au long de ce temps mystérieux, 
déroutant, parfois inquiétant, nous échangeons 
quelques regards avec ces personnes souriantes  
qui nous entourent et cherchent à nous rassurer  
par leur présence aimante. Rien de plus, le silence 
est là en roi et maître.

LE SILENCE : Le silence permet de créer le vide, 
de laisser la place au Seigneur et à Marie. Nous 
sommes dans le silence, tout abandonnés à la volonté 
du Seigneur. Mais ne nous y trompons pas, cette 
démarche n’est pas uniquement personnelle, elle est 
aussi une vraie démarche d’Église. 
Tout au long de ce temps, nous ne sommes jamais 
seuls. À l’extérieur des personnes nous attendent, 
chantent et prient pour nous et avec nous. Les 
personnes qui nous aident prient tout au long de 
leur service. L’Église est là rassemblée. 

PARLONS BIEN, PARLONS PRATIQUE !
 
Cette invitation sera source de joie pour beaucoup 

mais pourra s’accompagner parfois d’une certaine 
crainte : 

• Crainte parce qu’on ne connaît pas les lieux :  
les Piscines sont de petites baignoires de pierre 
isolées les unes des autres, permettant 
aux pèlerins d’êtres plongés dans l’eau de 
Lourdes avec l’aide d’hospitaliers en silence 
et en prière. 

• Crainte par la rencontre que nous sommes invités 
à faire : se mettre à nu dans notre condition 
de pécheurs devant la Sainte Vierge et le 
Seigneur.

• Crainte de la rapidité du moment à côté de 
l’attente : à l’image de la route d’un pèlerinage il 
est important de prendre ce temps d’attente 
comme un vrai moment de préparation.
Il participe réellement de la démarche et permet 
d’entrer en prière, de réfléchir à ce que l’on 
souhaite confier à la Vierge. Avoir ce moment 
est précieux précisément avant d’aborder des 
moments « pratiques » que l’on appréhende parfois, 
et qui précèdent la piscine elle-même.

Au final ce dépouillement nous permet d’être en 
Vérité avec Dieu, de nous confier à Lui tout entier.
Pourquoi avoir peur de nous abandonner dans les 
bras de notre mère, la Sainte Vierge ? 

N’hésitez pas à en parler aux hospitaliers plus anciens. 
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\ POURQUOI SE CONFESSER ?

Le pèlerinage est souvent l’occasion de retrouver  
le chemin du pardon de Dieu. 
À Lourdes, la Vierge Marie adresse à Bernadette 
cette demande : « Pénitence, pénitence, pénitence ». 
Ce simple mot, parfois mal compris, peut effrayer. 
Pourtant, faire pénitence n’est pas une séance 
d’autoflagellation. C’est un acte libre, empreint 
d’humilité et de simplicité, pour replacer l’essentiel  

au cœur de nos vies et revenir à la source du bien : 
le Christ.

En effet, notre relation avec Dieu est comme une 
corde. Ce lien qui nous lie à Lui, nous pouvons 
le rompre en péchant. Que ce soit contre Dieu 
directement (en ne mettant pas dans nos pensées ou 
dans nos actes l’Amour qu’Il nous a commandé), 
contre notre frère, ou même parfois contre nous-
même (nous sommes tous les créatures aimées de 
Dieu). 

Cependant, Dieu est infiniment miséricordieux. 
La réconciliation devient alors le lieu où l’on peut 
faire avec certitude l’expérience de cette miséricorde 
qui vient guérir le cœur de l’homme, blessé par 
le mal qu’il est capable de commettre. Dieu ne 
condamne jamais les pécheurs, mais le péché.
Gardons en tête, ces paroles inspirées de Sainte 
Thérèse de l’Enfant-Jésus « si j’avais commis tous les 
crimes possibles, je garderais toujours la même confiance,  
car je sais bien que cette multitude d’offenses n’est qu’une 
goutte d’eau dans un brasier ardent. »

Et c’est là toute la force de la confession : reconstruire 
ce lien, se réconcilier avec Dieu, se rapprocher  
de Dieu, qui, en nous relevant, nous élève vers Lui.

On pourrait alors se dire qu’il suffit de se confesser 
dans sa prière. Mais Dieu a pris corps en Jésus pour 
que les pécheurs soient touchés par sa présence à 

\ LE SACREMENT
DE RÉCONCILIATION
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leurs côtés et s’entendent dire personnellement 
« Je te pardonne ».

L’Église offre un rite où celui qui demande 
pardon s’entend dire de la part de Dieu « Je te 
pardonne tous tes péchés ». Et cette parole accomplit 
intérieurement ce qu’elle dit (c’est un sacrement) : 
elle efface définitivement le péché, elle donne la 
force d’en réparer les conséquences et aide à ne pas 
le commettre à nouveau.

\ COMMENT SE CONFESSER ?

Avant de venir rencontrer le prêtre, je peux choisir un 
texte, par exemple dans le Livret. Je peux le méditer 
et me demander :
Quels appels à la conversion contient-il pour moi ? 
Je repasse en mémoire ce que j’ai vécu ces dernières 
semaines ou depuis ma dernière confession : quels 
événements ont été marqués par mon refus d’aimer, 
une rupture avec Dieu, un péché grave envers un 
frère ? Pour cela, je peux m’appuyer sur l’examen  
de conscience suivant :

• Tu adoreras Dieu Seul et tu l’aimeras plus 
que tout : Me savoir aimé, aimer Dieu à mon tour et le 
lui dire. Dans ma vie quotidienne, est-ce que cet amour 
inspire mes attitudes et mes actions ?
• Tu sanctifieras le jour du Seigneur : Est-ce 
que je participe à la Messe ? Est-ce que je me nourris de 

l’Eucharistie ?
• Tu honoreras ton père et ta mère : Quelles 
sont mes relations avec mes parents et les personnes les 
plus âgées ou fragiles ? Est-ce que je prends le temps 
nécessaire pour eux ?
• Tu ne tueras point : Est-ce que je mets en danger 
la vie des autres par une conduite imprudente, sur la 
route, par l’alcool ? Par des jugements, des colères, de 
la haine ?
• Tu ne commettras pas d’impuretés : Quelles 
sont mes attitudes envers mon corps et le corps des autres ?
• Tu ne voleras point : Suis-je attentif  au respect du 
bien de l’autre ? Fais-je don de mon temps aux autres ? 
Suis-je égoïste ?
• Tu ne porteras pas de faux témoignages :  
Suis-je partisan de l’amour de la vérité ou du colportage 
de rumeurs ou de mensonges ?

Rappelons-nous que le prêtre qui nous accueille, 
nous accueille au nom de Dieu et de son amour. 

N’ayons pas peur d’avouer au prêtre un péché à 
cause duquel nous pensons qu’il va nous juger.
Il faut se souvenir que le prêtre n’est pas là pour 
nous juger, que nos péchés ne le concernent pas 
personnellement, mais il est là au titre de la mission  
qu’il a reçu de nous manifester le pardon de Dieu. 
Même s’il prend le temps d’en parler avec nous pour 
nous aider à progresser, il oubliera nos confessions,  
une fois l’absolution donnée.
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Une fois toutes ces questions posées, je peux me 
présenter au prêtre puis lui dire : « Bénissez-moi, 
parce que j’ai péché ».

Le prêtre me répond avec une parole de son choix 
puis peut amorcer le dialogue ou me laisser libre de 
parler.
Il est recommandé de nommer sobrement mais 
précisément ses péchés en exprimant un regret 
sincère (repentir) avec un désir de ne pas les répéter, 
un engagement à essayer de les réparer.
Une discussion peut alors se mettre en place pour 
essayer de discerner sur mon péché et sur mon 
chemin de sainteté. Le prêtre peut nous proposer une 
pénitence, qu’il s’agisse d’un texte à lire, d’une prière 
à dire, ou même d’un acte s’il le juge opportun.

Enfin, on termine par l’acte de contrition qui peut 
prendre une forme libre ou s’inspirer de textes 
proposés :

• « Père, j’ai péché contre toi je ne mérite plus d’être 
appelé Ton fils. Prends pitié du pécheur que je suis. » 
(Luc, 15, 18)

• « Mon Dieu, j’ai un très grand regret de vous avoir 
offensé parce que vous être infiniment bon, infiniment 
aimable et que le péché vous déplaît. Je prends la ferme 
résolution, avec le secours de votre sainte grâce de ne 
plus vous offenser et de faire pénitence. »

Vient ensuite l’absolution. C’est le moment où Dieu 
agit lui-même à travers la prière et l’imposition des 
mains du prêtre. Pour recevoir ce sacrement, on 
peut s’incliner ou s’agenouiller.

Le prêtre va alors prononcer ces paroles :
« Que Dieu notre Père vous montre sa miséricorde ;  
par la mort et par la résurrection de son Fils, il a réconcilié 
le monde avec Lui, et il a envoyé l’Esprit Saint pour  
la rémission des péchés. Par le ministère de l’Église, 
qu’Il vous donne le Pardon et la paix. Et moi, au nom 
du Père et du Fils et du Saint-Esprit, je vous pardonne 
tous vos péchés ».

À ce moment, nous répondons : « Amen. »

Vient enfin le moment de l’envoi : le prêtre m’invite 
à remercier Dieu pour son pardon et m’encourage à 
poursuivre le chemin entamé. Il peut aussi employer 
une formule comme : « Allez dans la paix et la Joie 
du Christ. » à laquelle on répond : « Béni soit Dieu, 
maintenant et toujours. ». Après avoir quitté le prêtre, 
on peut prendre un temps de silence pour accueillir 
ce pardon reçu de Dieu.



- 76 - - 77 -

M
ar

di
 

07
 a

vr
il

\ MESSE du JOUR

Chant d’entrée : 
Acclamons le roi du ciel p.132

Lecture du livre du prophète Isaïe 
(Is 49, 1-6)

Écoutez-moi, îles lointaines ! Peuples 
éloignés, soyez attentifs ! J’étais encore 
dans le sein maternel quand le Seigneur 

m’a appelé ; j’étais encore dans les entrailles 
de ma mère quand il a prononcé mon nom. 
Il a fait de ma bouche une épée tranchante,  
il m’a protégé par l’ombre de sa main ; il a fait 
de moi une flèche acérée, il m’a caché dans 
son carquois. Il m’a dit : « Tu es mon serviteur, 
Israël, en toi je manifesterai ma splendeur. »  
Et moi, je disais : « Je me suis fatigué pour 
rien, c’est pour le néant, c’est en pure perte  
que j’ai usé mes forces. » Et pourtant, mon droit 
subsistait auprès du Seigneur, ma récompense, 
auprès de mon Dieu. Maintenant le Seigneur 
parle, lui qui m’a façonné dès le sein de ma 
mère pour que je sois son serviteur, que je 
lui ramène Jacob, que je lui rassemble Israël.  
Oui, j’ai de la valeur aux yeux du Seigneur, 
c’est mon Dieu qui est ma force. Et il dit :  
« C’est trop peu que tu sois mon serviteur pour 

relever les tribus de Jacob, ramener les rescapés 
d’Israël : je fais de toi la lumière des nations, 
pour que mon salut parvienne jusqu’aux 
extrémités de la terre. »

Psaume (70 (71), 1-2, 3, 5a.6, 15ab.17)

R/ Garde-moi, mon Seigneur, 
j’ai fait de toi mon refuge. 
J’ai dit au Seigneur: « tu es mon Dieu, 
je n’ai d’autre bonheur que toi, Seigneur,  
tu es toute ma joie! »

En toi, Seigneur, j’ai mon refuge :
garde-moi d’être humilié pour toujours.
Dans ta justice, défends-moi, libère-moi,
tends l’oreille vers moi, et sauve-moi.
Sois le rocher qui m’accueille,
toujours accessible ;
tu as résolu de me sauver :
ma forteresse et mon roc, c’est toi !

Seigneur mon Dieu, tu es mon espérance,
Toi, mon soutien dès avant ma naissance,
tu m’as choisi dès le ventre de ma mère ;
tu seras ma louange toujours !
Ma bouche annonce tout le jour
tes actes de justice et de salut ;
Mon Dieu, tu m’as instruit dès ma jeunesse,
jusqu’à présent, j’ai proclamé tes merveilles.
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Gloire et louange à toi Seigneur, gloire à toi !
Gloire et louange à toi Seigneur, Roi des rois !

« L’un de vous me livrera... Le coq ne chantera pas 
avant que tu m’aies renié trois fois. »

Évangile selon saint Jean 
(Jn 13, 21-33.36-38)  

En ce temps-là, au cours du repas que Jésus 
prenait avec ses disciples, il fut bouleversé 
en son esprit, et il rendit ce témoignage : 

« Amen, amen, je vous le dis : l’un de vous me 
livrera. » Les disciples se regardaient les uns  
les autres avec embarras, ne sachant pas de qui 
Jésus parlait. Il y avait à table, appuyé contre 
Jésus, l’un de ses disciples, celui que Jésus aimait. 
Simon-Pierre lui fait signe de demander à Jésus 
de qui il veut parler. Le disciple se penche donc 
sur la poitrine de Jésus et lui dit : « Seigneur, 
qui est-ce ? » Jésus lui répond : « C’est celui  
à qui je donnerai la bouchée que je vais tremper 
dans le plat. » Il trempe la bouchée, et la donne 
à Judas, fils de Simon l’Iscariote Et, quand 
Judas eut pris la bouchée, Satan entra en lui. 
Jésus lui dit alors : « Ce que tu fais, fais-le vite. » 
Mais aucun des convives ne comprit pourquoi 
il lui avait dit cela. Comme Judas tenait la 
bourse commune, certains pensèrent que Jésus 
voulait lui dire d’acheter ce qu’il fallait pour  
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la fête, ou de donner quelque chose aux pauvres. 
Judas prit donc la bouchée, et sortit aussitôt.  
Or il faisait nuit. Quand il fut sorti, Jésus 
déclara : « Maintenant le Fils de l’homme  
est glorifié, et Dieu est glorifié en lui. Si Dieu 
est glorifié en lui, Dieu aussi le glorifiera ; et 
il le glorifiera bientôt. Petits enfants, c’est pour 
peu de temps encore que je suis avec vous. 
Vous me chercherez, et, comme je l’ai dit 
aux Juifs: “Là où je vais, vous ne pouvez pas 
aller”, je vous le dis maintenant à vous aussi. »  
Simon-Pierre lui dit : « Seigneur, où vas-tu ? »  
Jésus lui répondit: « Là où je vais, tu ne peux 
pas me suivre maintenant ; tu me suivras plus 
tard. » Pierre lui dit : « Seigneur, pourquoi  
ne puis-je pas te suivre à présent ? Je donnerai  
ma vie pour toi ! » Jésus réplique : « Tu donneras 
ta vie pour moi ? Amen, amen, je te le dis :  
le coq ne chantera pas avant que tu m’aies renié 
trois fois. » 

Offertoire : 
Ta majesté p.194

Communion : 
Pour moi tu l’as fait p.183
Salut mère de miséricorde p.191

Sortie : 
Ô croix bienheureuse p.176
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\ Qu’est-ce qu’une procession ?

Les processions de Lourdes trouvent leur origine 
dans la demande que la Vierge Marie a adressée à 
Bernadette Soubirous le 2 mars 1858 : « Allez dire 
aux prêtres que l’on vienne ici en procession ». 

Aujourd’hui encore, la réponse à la demande de la 
Sainte Vierge comporte deux volets.

Ce sont d’abord les pèlerins qui convergent vers 
le sanctuaire en une grande procession qui aboutit 
à un passage à la Grotte. Ce sont ensuite les 
différentes processions qui ont lieu chaque jour, 
l’une dans l’après-midi, la procession eucharistique, 
conclue par l’adoration et la bénédiction du Saint-
Sacrement ; l’autre dans la soirée, la procession 
mariale aux flambeaux.

Avant d’être une marche, une procession est un 
rassemblement du peuple chrétien autour de 
son clergé dans le but d’atteindre un lieu pour y 
accomplir une démarche précise. 

Une procession se déroule dans un climat de prière 
intense et solennel permettant d’accueillir le 
mystère de la foi.

\ Le déroulement de la procession
Il y a plusieurs étapes au cours de la procession.

1 LE CORTÈGE DU SAINT-SACREMENT

À 17h00 précises, au son de la trompe, le cortège 
du Saint-Sacrement quitte la Crypte dans l’ordre 
suivant : la bannière de la Vierge, la Croix et 
ses quatre bannières, l’Évangile porté par un 
diacre ou un prêtre entouré de la bannière  
de chacun des quatre évangélistes, les servants 
d’autel, les séminaristes, les diacres, les prêtres, 
les 8 thuriféraires (porteurs d’encensoirs), le Saint-
Sacrement porté par un évêque ou un prêtre, 
cheminant sous le dais porté par 4 hommes 
entourés de 4 cérofaires (porteurs de cierges) 
suivi des évêques et des prélats. Dès que le Saint-
Sacrement arrive sur l’esplanade, le Père chapelain 
et les prêtres désignés l’accueillent en disant « Le 
Seigneur Jésus vient maintenant à notre rencontre ». 
Si nous le pouvons, nous nous mettons à genoux. 
Le chantre entonne alors Lauda Sion et le Saint-
Sacrement est déposé sur l’autel du parvis du 
rosaire. Le célébrant s’agenouille et encense le 
Saint-Sacrement.

• Pourquoi la Bannière de la Vierge ? À travers 
sa venue à Lourdes, chaque pèlerin prolonge à sa 
manière l’expérience de Bernadette : il est conduit 

\ LA PROCESSION 
EUCHARISTIQUE
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par Marie jusqu’à Jésus, ce qui est symbolisé par la 
présence de la bannière. 

• Pourquoi le symbolisme de la Croix ? 
Signe parfait de l’amour de Dieu pour l’humanité 
et de l’amour du fils fait homme pour son père,  
la croix est le lieu où tout être humain est appelé à 
être en communion d’amour avec le Père et le Fils 
dans l’Esprit Saint.

• Pourquoi la lumière autour du Saint-
Sacrement ? La lumière des cierges qui entourent 
le Saint-Sacrement symbolise la lumière qu’apporte 
le Christ, lui qui est la lumière du monde (Jn 8, 12). 
C’est la lumière du Christ qui est diffusée par la 
procession, l’adoration et la bénédiction.

• Pourquoi le Dais au dessus du Saint-
Sacrement ? La présence du dais souligne la 
dignité du Christ Jésus réellement présent dans 
l’Eucharistie.

• Pourquoi le chant du Lauda Sion ? Écrite par 
Saint Thomas d’Aquin, cette prière manifeste avec 
force et douceur la foi de l’Église en la présence 
réelle du Fils de Dieu mort et réssuscité dans le 
Sacrement de l’Eucharistie.

Lauda Sion Salvatorem
Loue Sion ton Sauveur
Lauda ducem et pastorem, in hymnis et canticis
Loue ton chef  et ton pasteur par des hymnes et des chants.

• Pourquoi s’agenouiller ? Il s’agit d’une 
marque de prière, de respect et d’adoration. Jésus 
lui-même n’hésite pas à s’agenouiller pour se 
tourner vers son père.

• Pourquoi l’encens devant le Saint-
Sacrement ? L’Église offre de l’encens pour 
signifier son adoration et sa prière à celui qui est 
réellement présent dans l’Eucharistie. 

2 LE DÉBUT DE LA CÉLÉBRATION

Dès la fin du chant, le célébrant fait le signe de la  
Croix comme au début de toute célébration 
chrétienne, qui se déroule dans le mystère de la 
Croix. Le célébrant dit ensuite un mot d’accueil et 
invite à l’écoute de la Parole de Dieu.
 

3 LA PROCESSION EUCHARISTIQUE

La procession se met en marche dans l’ordre 
suivant : en tête, la Croix, les bannières liturgiques 
et les autres bannières suivies de la succession des 
pèlerins des différents groupes ou diocèses conclue 
par le Saint-Sacrement précédé de l’Évangile et ses 
bannières, les servants d’autel, les séminaristes, les 
diacres, les prêtres, les thuriféraires, entourés de 
la Lumière, suivi par les évêques, les prélats et les 
médecins. La procession est rythmée par des chants 
processionnels et eucharistiques et des acclamations.
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• Pourquoi des chants ? Si la Parole est 
proclamée pour être accueillie, elle est en même 
temps proclamée pour être méditée et ouvrir à 
une réponse. Cette méditation est aidée par les 
paroles des chants. Le chant engage le chrétien car 
il mobilise tout son être.

• Le sens de la présence des médecins : le 
Bureau des constatations médicales est l’institution 
la plus ancienne de Lourdes, bien avant les 
hospitalités. Ils sont présents afin de constater les 
guérisons. Près de la moitié des guérisons sont en 
lien avec l’Eucharistie donc avec la procession. Très 
tôt dans l'histoire des pèlerinages à Lourdes, les 
médecins ont marché derrière le Saint-Sacrement.

4 L’ADORATION DU SAINT-SACREMENT

Dès que le célébrant a déposé l’ostensoir sur l’autel, 
les pères chapelains invitent à s’agenouiller. Après 
un temps d’adoration silencieuse, la chorale chante 
l’Ave Verum :

Ave Verum Corpus Natum de Maria Virgine
Salut Vrai Corps né de la Vierge Marie
O Iesu, Iesu, fili Mariae
Ô Jésus, Jésus, fils de Marie

Est ensuite lue une prière d’intercession devant le 
Saint-Sacrement à laquelle les pèlerins s’associent 

par le « Te rogamus audi nos » « Nous te prions, 
écoutes-nous ».

• Qu’est ce qu’une prière d’intercession ? 
et pourquoi ? Quand le Seigneur rassemble on 
ne le voit pas. Mais avec le temps d’adoration 
du Saint-Sacrement, le Seigneur se donne à voir, 
à contempler, à adorer. Pour ce qui est de la 
réponse que l’Église manifeste à son Seigneur, la 
prière est d’abord Louange, action de grâce ce 
qui correspond au temps de la Procession. Puis, 
la prière se fait intercession, c’est-à-dire demande 
pour l’Église et pour le monde, pour les autres et 
pour soi-même, ce qui correspond à la fin du temps 
d’adoration.

• Le sens de l’adoration : Le Seigneur a 
d’abord convoqué son peuple, puis il s’est rendu 
présent. Les pèlerins ont répondu puis ont accueilli 
le Seigneur. Enfin, les pèlerins ont fait route avec le 
Seigneur. Ces trois étapes préparent chaque cœur 
à l’adoration.
Au cours de l’adoration, le Seigneur pose son 
regard d’amour sur chacun de ses frères, chacune 
de ses sœurs, sans juger aucun d’entre eux. Il est 
dès lors possible de balbutier une réponse, aussi 
imparfaite soit-elle, sur le thème de l’Amour, dans 
une relation aussi intime que personnelle, mais 
vécue en l’Église, avec un grand nombre de frères 
et de sœurs.
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5 LA BÉNÉDICTION  
DU SAINT-SACREMENT

Pendant qu’est entonné le Tantum Ergo (p.194), le 
célébrant impose et bénit l’encens, puis il encense  
le Saint-Sacrement et prononce l’oraison suivante : 

« Seigneur Jésus Christ, dans cet admirable Sacrement
Tu nous as laissé le mémorial de ta Passion
Donne nous de vénérer un si grand amour,
Le mystère de ton Corps et ton Sang,
Que nous puissions recueillir sans cesse le fruit 
de ta Rédemption,
Toi qui règnes avec le Père et le Saint-Esprit,
Maintenant et pour les siècles des siècles. »

Le célébrant donne alors la bénédiction du 
Saint-Sacrement, en traçant lentement le signe 
de la Croix avec l’ostensoir dans la direction 
des personnes qui lui font face, qui font alors le 
signe de la Croix. Pendant la bénédiction, les 
pères chapelains prononcent une troisième série 
d’invocations, des supplications auxquelles chacun 
s’associe avec le Kyrie Eleison.

• Pourquoi le Tantum Ergo ? Composé aussi 
par Saint Thomas d’Aquin, le Tantum Ergo est 
centré sur la contemplation du Corps et du Sang 
du Christ sous les espèces du pain et du vin.

• Pourquoi une prière de supplication ? 
Dans l’Évangile, l’attitude des foules envers Jésus 

connaît divers aspects : il est acclamé, prié, supplié.  
On retrouve ces aspects dans la procession, 
l’adoration et la bénédiction du Saint-Sacrement. 
C’est au terme de l’adoration, lorsque Jésus 
s’approche exprimant sa miséricorde, que les 
pèlerins de Lourdes peuvent crier vers Lui,  
Le supplier d’une seule voix.
• Le sens de la bénédiction du Saint-
Sacrement  ? Pour être bien vécue, la bénédiction 
doit être précédée de la célébration. Ainsi la 
procession puis l’adoration permettent de mieux 
comprendre la bénédiction
• Le Seigneur convoque son Peuple. Le Peuple 
répond en se laissant rassembler sur l’Esplanade.
• Le Seigneur se rend présent pour son 
Peuple. Le Peuple répond en accueillant le Seigneur 
et en écoutant sa Parole. 
• Le Seigneur invite son peuple à marcher 
vers lui. Le Peuple répond en se mettant en 
marche à sa suite.
• Le Seigneur pose un regard d’amour sur 
chacun. Chacun se laisse regarder.
• Le Seigneur s’approche, bénit, donne le 
Signe de la Croix. Chacun peut alors ouvrir 
son cœur pour : accueillir le Seigneur, se laisser 
toucher par le Seigneur, tracer sur soi le signe de 
la Croix pour signifier sa participation au mystère  
de l’Amour de Dieu manifesté par la Croix de 
Jésus-Christ.
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\ PRIÈRE du JOUR

Notre Dame de Lourdes, tu as dit à Bernadette 
d'aller boire à la fontaine et de s'y laver.

Nous entendons, nous aussi, cet appel aujourd'hui.

Nous avons été plongés dans l'eau du baptême et 
la vie de ton Fils Jésus s'est répandue en nos cœurs. 
 
Mère immaculée, apprends-nous à rejeter le péché 
et à nous laver dans l'infinie miséricorde de Dieu.

Marche avec nous sur les chemins de la foi pour 
que nous puissions étancher notre soif  en buvant 
à la source d'eau vive jaillie du cœur transpercé 
de ton Fils. 

Mère de tendresse, ô notre mère, garde-nous sous 
ton regard et sous ta protection.

Prie pour nous le Seigneur : qu'il nous donne  
la force et la joie d'aller partager avec tous ceux 
qui ont soif  l'eau pure de la foi, de l'espérance  
et de la charité. 

Amen.

Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :
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MARIE, 
MÈRE DE L’ÉGLISE

\ 09h45 Messe à la grotte

\ 11h 
Cérémonie du lavement des pieds

\ 14h.15h30 
Sacrement des malades

Bernadette côté grotte 

\ 15h30.16h30 Présentation
de l'ABIIF et Engagements 

Bernadette côté grotte

\ 20h.20h45 Veillée de clôture
en salle

\ 21h15.22h30 
Veillée d’envoi des hospitaliers

 Bernadette côté carmel 
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Par décret du 11 février 2018, le pape François 
a instauré une fête en l’honneur de la bien-
heureuse Vierge Marie, Mère de l’Église, 
en considérant « l’importance du mystère de la 
maternité spirituelle de Marie qui, dans l’attente 
de l’Esprit Saint à la Pentecôte n’a jamais cessé 
de prendre soin maternellement de l’Église pèlerine 
dans le temps. ».

Le vendredi saint, en accueillant le disciple bien 
aimé, Marie a accueilli toute l’humanité.
Elle devient ainsi « notre maman du ciel »,  
la tendre mère de l'Église, de ses enfants appelés à 
renaître la vie divine ; celle qui console et nous 
prend sous sa protection.

Dans son amour maternel, Marie regarde 
l’Église comme elle regardait Jésus, elle sait que 
nous avons la charge d’annoncer l’Évangile, 
d’être les témoins de son fils, de bâtir l’Église.

À la grotte ce matin, confions-nous à sa 
tendresse, à sa douce et maternelle intercession 
afin qu’elle nous guide dans notre mission  
de chrétien.

Prière de Bernadette

« Ô Marie, 

c'est au fort de la douleur et de l'épreuve 
que Vous êtes devenue ma Mère, je dois donc 
avoir une grande et entière confiance en Vous 
; lorsque je serai sous le coup de l'épreuve de 
la part des créatures, et que je serai exposée 
à la tentation et à la désolation de mon âme, 
je viendrai me réfugier dans votre Coeur, ma 
bonne Mère, et Vous prier de ne pas me laisser 
périr, de m'accorder la grâce d'être soumise 
et confiante dans l'épreuve, à Votre exemple, 
de souffrir avec amour ; que je reste, comme 
Vous, debout au pied de la Croix et clouée sur 
la Croix, si tel est le bon plaisir de Votre cher 
Fils. Jamais une enfant dévouée à Marie ne 
pourra périr ; ma Bonne Mère, ayez pitié de 
moi ; je me donne tout entière à Vous, afin que 
Vous me donniez à Votre cher Fils, que je veux 
aimer de tout mon coeur. 
Ma Bonne Mère, donnez-moi un cœur tout 
brûlant pour Jésus. 

Amen. » 

MARIE, MÈRE DE L'ÉGLISE LE MESSAGE DE BERNADETTE
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\ MESSE du JOUR

Chant d’entrée : 

Je veux n’être qu’à toi p.157

Lecture du livre du prophète Isaïe 
(Is 50, 4-9a)

Le Seigneur mon Dieu m’a donné le 
langage des disciples, pour que je puisse, 
d’une parole, soutenir celui qui est épuisé. 

Chaque matin, il éveille, il éveille mon oreille 
pour qu’en disciple, j’écoute. Le Seigneur 
mon Dieu m’a ouvert l’oreille, et moi, je ne 
me suis pas révolté, je ne me suis pas dérobé.  
J’ai présenté mon dos à ceux qui me frappaient, 
et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe. 
Je n’ai pas caché ma face devant les outrages  
et les crachats. Le Seigneur mon Dieu vient 
à mon secours ; c’est pourquoi je ne suis pas 
atteint par les outrages, c’est pourquoi j’ai 
rendu ma face dure comme pierre : je sais que 
je ne serai pas confondu. Il est proche, Celui 
qui me justifie. Quelqu’un veut-il plaider contre 
moi ? Comparaissons ensemble ! Quelqu’un 
veut-il m’attaquer en justice ? Qu’il s’avance 
vers moi ! Voilà le Seigneur mon Dieu, il prend 
ma défense ; qui donc me condamnera ?

Psaume  (68 (69), 8-10, 21-22, 31.33-34)

alternance hommes / femmes

C’est pour toi que j’endure l’insulte,
que la honte me couvre le visage :

Je suis un étranger pour mes frères,
un inconnu pour les fils de ma mère.

L’amour de ta maison m’a perdu ;
on t’insulte, et l’insulte retombe sur moi.

L’insulte m’a broyé le cœur,
le mal est incurable ;

j’espérais un secours, mais en vain,
des consolateurs, je n’en ai pas trouvé.

À mon pain, ils ont mêlé du poison ;
quand j’avais soif, ils m’ont donné du vinaigre.

Mais je louerai le nom de Dieu par un cantique,
je vais le magnifier, lui rendre grâce.

Les pauvres l’ont vu, ils sont en fête :
« Vie et joie, à vous qui cherchez Dieu ! »

Car le Seigneur écoute les humbles,
il n’oublie pas les siens emprisonnés.
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Gloire et louange à toi Seigneur, gloire à toi !
Gloire et louange à toi Seigneur, Roi des rois !

« Le Fils de l’homme s’en va, comme il est écrit ; 
mais malheureux celui par qui il est livré! »

Évangile selon saint Matthieu 
(Mt 26, 14-25)

En ce temps-là, l’un des Douze, nommé 
Judas Iscariote, se rendit chez les grands 
prêtres et leur dit : « Que voulez-vous me 

donner, si je vous le livre ? » Ils lui remirent trente 
pièces d’argent. Et depuis, Judas cherchait une 
occasion favorable pour le livrer.
Le premier jour de la fête des pains sans 
levain, les disciples s’approchèrent et dirent à 
Jésus : « Où veux-tu que nous te fassions les 
préparatifs pour manger la Pâque ? » Il leur 
dit : « Allez à la ville, chez untel, et dites-lui :  
« Le Maître te fait dire : Mon temps est proche ; 
c’est chez toi que je veux célébrer la Pâque avec 
mes disciples. » Les disciples firent ce que Jésus 
leur avait prescrit et ils préparèrent la Pâque.
Le soir venu, Jésus se trouvait à table avec les 
Douze. Pendant le repas, il déclara : « Amen, je 
vous le dis : l’un de vous va me livrer. » 
Profondément attristés, ils se mirent à lui 
demander, chacun son tour : « Serait-ce 

moi, Seigneur ? » Prenant la parole, il dit :  
« Celui qui s’est servi au plat en même temps  
que moi, celui-là va me livrer. Le Fils de  
l’homme s’en va, comme il est écrit à son 
sujet ; mais malheureux celui par qui le Fils de  
l’homme est livré ! Il vaudrait mieux pour lui 
qu’il ne soit pas né, cet homme-là ! » Judas, celui 
qui le livrait, prit la parole : « Rabbi, serait-ce 
moi ? » Jésus lui répond : « C’est toi-même qui 
l’as dit ! »

Offertoire :

Regardez l’humilité de Dieu p.190

Communion :

Ô croix bienheureuse p.176
Ta majesté p.194

Chant à Notre Dame :

Marie reine des Saints p.173
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\ CÉRÉMONIE du LAVEMENT DES PIEDS

Évangile selon Saint Jean (13, 1-16)

Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses 
mains, qu’il est sorti de Dieu et qu’il s’en va vers 
Dieu, se lève de table, dépose son vêtement, et 

prend un linge qu’il se noue à la ceinture ; puis il 
verse de l’eau dans un bassin. Alors il se mit à laver 
les pieds des disciples et à les essuyer avec le linge  
qu’il avait à la ceinture. Il arrive donc à Simon-Pierre, 
qui lui dit : « C’est toi, Seigneur, qui me laves les 
pieds ? »
 Jésus lui répondit : « Ce que je veux faire, tu ne le 
sais pas maintenant ; plus tard tu comprendras. »
Pierre lui dit : « Tu ne me laveras pas les pieds ; non, 
jamais ! » 
Jésus lui répondit : « Si je ne te lave pas, tu n’auras 
pas de part avec moi. »
Simon-Pierre lui dit : « Alors, Seigneur, pas seulement 
les pieds, mais aussi les mains et la tête ! »
Jésus lui dit : « Quand on vient de prendre un bain, 
on n’a pas besoin de se laver, sinon les pieds : on est 
pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, mais 
non pas tous. »
Il savait bien qui allait le livrer ; et c’est pourquoi  
il disait : « Vous n’êtes pas tous purs. »
Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, 
se remit à table et leur dit : « Comprenez-vous  
ce que je viens de faire pour vous ?
Vous m’appelez “Maître” et “Seigneur”, et vous 

avez raison, car vraiment je le suis.
Si donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai lavé 
les pieds, vous aussi, vous devez vous laver les pieds 
les uns aux autres.
C’est un exemple que je vous ai donné afin que vous 
fassiez, vous aussi, comme j’ai fait pour vous.
Amen, amen, je vous le dis : un serviteur n’est pas 
plus grand que son maître, ni un envoyé plus grand 
que celui qui l’envoie ».

Proposition CHANTS

En toi ma confiance p.147
Esprit de Dieu, souffle de vie p.148
Esprit de Lumière, Esprit créateur p.149
Humblement, dans le silence de mon coeur p.151
Je te bénis mon créateur p.155
Je tiens mon âme égale et silencieuse p.156
Je vous ai choisis p.158
Jésus mon Roi p.158
Laissez-vous consumer p.165
Le Serviteur p.168
Me voici Seigneur p.173
Mon père, je m’abandonne à toi p.174
Simplement je m’abandonne p.192
Ton amour, Ta puissance p.195
Veille sur mon coeur p.198
Viens, Esprit Saint descends sur nous p.200
Viens, Saint-Esprit p.202
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\ SACREMENT des MALADES

Entrée : Venez à moi, vous qui portez un fardeau p.198

Lecture de la lettre selon Saint Jacques 
(5, 13-16)

L’un de vous se porte mal ? Qu’il prie.  
Un autre va bien ? Qu’il chante le Seigneur.
L’un de vous est malade ? Qu’il appelle les 

Anciens en fonction dans l’Église : ils prieront sur 
lui après lui avoir fait une onction d’huile au nom 
du Seigneur.
Cette prière inspirée par la foi sauvera le malade : le 
Seigneur le relèvera et, s’il a commis des péchés, il 
recevra le pardon.
Confessez donc vos péchés les uns aux autres, 
et priez les uns pour les autres afin d’être guéris.  
La supplication du juste agit avec beaucoup de force.
Le prophète Élie n’était qu’un homme pareil à 
nous ; pourtant, lorsqu’il a prié avec insistance pour 
qu’il ne pleuve pas, il n’est pas tombé de pluie sur 
la terre pendant trois ans et demi ; puis il a prié de 
nouveau, et le ciel a donné la pluie, et la terre a fait 
germer son fruit.
Mes frères, si l’un de vous s’égare loin de la vérité et 
qu’un autre l’y ramène, alors, sachez-le : celui qui 
ramène un pécheur du chemin où il s’égarait sauvera 
son âme de la mort et couvrira une multitude de 
péchés.

Psaume 12 (13) : En toi ma confiance p.147

Gloire et louange à toi Seigneur, gloire à toi !
Gloire et louange à toi Seigneur, Roi des rois !

« Les gens suppliaient Jésus de leur laisser toucher  
la frange de son manteau »

ÉVANGILE SELON SAINT MARC (6, 53-56)

Après la traversée, abordant à Génésareth, 
ils accostèrent. Ils sortirent de la barque, 
et aussitôt les gens reconnurent Jésus : ils 

parcoururent toute la région, et se mirent à apporter 
les malades sur des brancards là où l’on apprenait 
que Jésus se trouvait. Et dans tous les endroits 
où il se rendait, dans les villages, les villes ou les 
campagnes, on déposait les infirmes sur les places.
Ils le suppliaient de leur laisser toucher ne serait-ce 
que la frange de son manteau. Et tous ceux qui la 
touchèrent étaient sauvés.

Sacrement des malades :
Relever le faible p.190
La voix du bien-aimé p.164
Le cantique des cantiques p.166
Ô Jésus, cœur brûlant d’amour p.177

Chant à Notre Dame :
Ô mère de miséricorde p.179
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\ ENGAGEMENTS des hospitaliers

Pendant le pèlerinage, nous sommes invités à 
assister à la cérémonie des engagements des 
hospitaliers.
 
S’engager est une démarche très personnelle 
devant Dieu par Marie. L’hospitalier choisit 
de se mettre au service des personnes 
malades et handicapées dans un esprit de foi,  
de dévouement et de charité́ tout au long de sa 
vie. Il s’engage ainsi à témoigner de l’Évangile 
avec le soutien de Marie qui le guide sur le 
chemin de Dieu et de l’avènement de son 
Royaume.
 
Cet engagement ecclésial au service des plus 
faibles et à l’annonce de la Bonne Nouvelle, 
l’hospitalier le prend au sein de l’ABIIF, 
hospitalité du diocèse de Paris qui lui offre un 
cadre tout au long de l’année afin de le vivre 
concrètement.  
 
En effet, chaque engagé est invité à s’impliquer 
dans les activités proposées par l’hospitalité, 
chacun à sa place et avec ses talents : 
• pèlerinage à Lourdes chaque année dans la 
mesure de ses disponibilités,
• participation aux 2 journées d’amitié, qui ont 

lieu en juin et en décembre,
• Noël ABIIF,
• visite dans l’année auprès des personnes 
malades et handicapées,
• enquêtes auprès de ces dernières en vue du 
pèlerinage,
• formation,
• quête dans les paroisses pour aider au 
financement du pèlerinage des personnes 
malades et handicapées dans le besoin et pour 
faire connaître l’association,
• prières du lundi soir, 
• assemblée générale de l’association… 
 
Lors de la cérémonie, l’hospitalier reçoit 
une médaille dont le revers représente Notre 
Dame de Paris. Cette médaille lui rappelle 
tous les matins qu’il met sa journée au 
service de ses frères malades et handicapés 
ainsi que de ses frères hospitaliers avec l’aide  
de Marie, au sein de l’Hospitalité de Paris.
 
Les engagés récitent l’acte de consécration. 
Cette prière a été rédigée par l’Hospitalité 
Notre-Dame de Lourdes et elle est commune 
à toutes les cérémonies d’engagement des 
hospitalités de France. 
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\ ACTE DE CONSÉCRATION

Sainte Marie, 

Mère de Dieu, Vierge immaculée, 
vous êtes apparue 18 fois à Bernadette 
dans la Grotte de Lourdes, 
pour rappeler aux chrétiens les merveilles 
et les exigences de l’Évangile, 
les invitant à la prière, à la pénitence,
à l’Eucharistie et à la vie en Église. 
Pour mieux répondre à votre appel,
je me consacre par vos mains à votre fils Jésus. 
Rendez-moi docile à son Esprit ; 
et, par la ferveur de ma foi, 
par le rayonnement de toute ma vie, 
par mon dévouement au service des malades,  
faites que je travaille avec vous, 
au réconfort de ceux qui souffrent, 
à la réconciliation des hommes, 
à l’unité de l’Église et à la paix du monde. 
C’est en toute confiance Ô Notre-Dame, 
que je vous adresse cette prière 
en vous demandant de l’accueillir et de l’exaucer. 
Bénie soit la Sainte et Immaculée Conception 
de la Bienheureuse Vierge Marie, Mère de Dieu.
Notre-Dame de Lourdes, priez pour nous, 
Sainte Bernadette, priez pour nous.

NB : L’hospitalier qui désire s’engager 
doit avoir effectué deux pèlerinages et 
adresser une demande d’engagement au 
président de l’ABIIF qui la soumet au vote 
du Conseil.
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\ PRIÈRE du JOUR

Sainte Thérèse de Lisieux (1873-1897)

« Il faut pour qu’un enfant puisse chérir sa mère
Qu’elle pleure avec lui, partage ses douleurs
Ô ma Mère chérie, sur la rive étrangère
Pour m’attirer à toi, que tu versas de pleurs !…

En méditant ta vie dans le saint Evangile
J’ose te regarder et m’approcher de toi
Me croire ton enfant ne m’est pas difficile
Car je te vois mortelle et souffrant 
comme moi…

Lorsqu’un ange du Ciel t’offre d’être la Mère
Du Dieu qui doit régner toute l’éternité
Je te vois préférer, ô Marie, quel mystère
L’ineffable trésor de la virginité.
Je comprends que ton âme, ô Vierge Immaculée

Soit plus chère au Seigneur que le divin séjour
Je comprends que ton âme,
Humble et Douce Vallée
Peut contenir Jésus, L’Océan de l’Amour !…

Amen. »

Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :
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FAITES CECI
EN MÉMOIRE DE MOI

\ Chemin de croix
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« FAITES CECI  
EN MÉMOIRE DE MOI » LE MESSAGE DE BERNADETTE

Nous arrivons au terme de notre pèlerinage,  
dans le train en direction de Paris. Ce soir, 
commence le Triduum Pascal, trois jours pendant 
lesquels l’Église commémore les jours de la Passion, 
de la mort et de la Résurrection de Jésus Christ. 

Lors de la Cène, Jésus accomplit deux gestes : 
le lavement des pieds et la fraction du pain. 
Deux manifestations d’un même amour qu’il 
confie aux apôtres. C’est ce qu’il faut faire en 
mémoire de Lui.
« Avec l’Eucharistie, je communie à ce flux d’amour 
permanent et infini qui traverse Son existence entière 
et je peux, en Lui, déposer les vêtements de mon vieil 
homme, me mettre à genoux devant mon frère et assurer 
le service de la charité » (Mgr Jean-Marie Le Gall).  

L’Eucharistie, « source et sommet de la vie 
chrétienne  » (Concile Vatican II), nous nourrit de 
la vie de Dieu pour vivre en chrétien. Elle nous 
met en communion les uns avec les autres. Nous 
sommes chrétiens en Église. Le lavement des 
pieds a fait naître une communauté de disciples 
basée sur l’amour fraternel.
Suivons le Christ sur son chemin d'amour, qui va 
du cénacle au Golgotha, du lavement des pieds, 
du cri sur la croix, jusqu'au triomphe de la vie le 
matin de Pâques.

Bernadette, tu as longtemps cherché où le 
Seigneur t'appelait. Tu as prié. Tu as écouté.  
Tu as fait confiance. Tu étais sûre que le Seigneur 
t’éclairerait. Tu t’es remise totalement entre les 
mains de Dieu.

À l’image de Marie qui t’avait prise pour 
confidente, Bernadette, inspire-moi ta confiance, 
ton ouverture et ta patience.

Seigneur, éclaire-nous sur notre route et donne-nous 
la force de dire "oui" quand nous entendons tes 
appels.

Bernadette, tu désirais très fort l’Eucharistie. Tu 
as tout fait pour communier, enfin, au Corps du 
Christ. Tu aimais adorer le Saint-Sacrement, pour 
unir ta vie à l’offrande de Jésus, le Sauveur. 

À l’image de Marie, la Femme eucharistique, 
Bernadette, inspire-moi ta faim de l’Eucharistie : 
elle est nourriture, présence et offrande d’amour.
 
Seigneur, tu nous as donné ton Fils, le Pain vivant et 
éternel. Que son Eucharistie transforme nos vies en 
une perpétuelle action de grâce.
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Bernadette, tu as toujours aimé servir les 
autres. Le 11 février, la Vierge t’est apparue 
quand tu étais partie chercher du bois. Chez les 
sœurs, tu as appris à soigner les malades et les 
pensionnaires de l’hospice. Plus tard, à Nevers, 
tu étais excellente infirmière, animée d’une 
charité attentive et intelligente.

À l’image de Marie qui a vu les besoins d’une 
famille, à Cana, Bernadette, inspire-moi ta 
générosité et ta foi pour servir le Christ en ses 
membres souffrants.

Seigneur, tu nous as donné des frères et des sœurs à 
aimer. Que nos yeux, nos bras et nos cœurs soient 
ouverts à tous ceux que tu mets sur notre route.

Bernadette, ta foi a grandi dans l’Église. 
L’Église, ce fut ta famille, ta paroisse, ta com-
munauté religieuse. Courageusement, tu es allée 
dire aux prêtres d’organiser la procession et de 
bâtir la chapelle. Une fois ta mission accomplie, 
tu es rentrée dans le silence et dans l’humilité.

À l’image de Marie, présente au jour de la 
Pentecôte et silencieuse jusqu’à son entrée dans 
le Ciel, Bernadette, inspire-moi ton amour de 
l’Église : que j’aie confiance en elle et que j’y 

apporte ma pierre.

Seigneur, tu donnes à chacun une place dans 
ton Église. Fais-nous répondre à notre vocation  
avec la même simplicité et la même générosité  
que Marie et Bernadette. 
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\ CHEMIN DE CROIX 
avec la Sainte Mère de Jésus
par le père Jean-Daniel Planchot

Seigneur, nous voulons suivre par la pensée le chemin 
qui t’a conduit au Calvaire.

À suivre cette route, à essayer de retrouver tes 
souffrances, nous comprendrons mieux ce qu’est le 
péché, puisqu’il t’a tant coûté.

Nous comprendrons surtout jusqu’à quel point tu 
nous as aimés, quelle folie sublime tu as faite pour 
nous.

Ô Marie, Toi qui as accompagné Jésus sur cette route, 
rappelle-nous ce que tu as vu, entendu et souffert ; 
imprime tellement dans nos cœurs les souffrances  
de Jésus qu’elles y restent toujours gravées.

Chant : Au nom du Père p.134

 

1 JÉSUS EST CONDAMNÉ À MORT 

Mère généreuse, lorsque tu as entendu la 
condamnation à mort tomber des lèvres de 
Pilate, tu as dit « oui » à la volonté divine, qui se 
servait d’une autorité humaine pour exiger de 
toi un terrible sacrifice.
Aide-nous à dire sans hésiter notre « oui » 

chaque fois qu’un sacrifice nous est demandé,  
en reconnaissant, dans les événements ou les 
hommes qui nous l’imposent, une expression du 
Père céleste. « Oui, Père, me voici tout à toi. »

Chant : Donne-nous ton fils p.145

 

2 JÉSUS EST CHARGÉ DE SA CROIX
 

Vierge Marie, si la chose eût été possible,  
tu aurais voulu te charger toi-même de la croix,  
en prenant toute la honte et la douleur 
sur ton épaule. Mais puisque ton Fils veut la 
porter tout entière, tu désires au moins t’associer 
de cœur à sa souffrance.

En nous inspirant un plus grand amour du 
Christ, stimule notre zèle à nous unir par le 
cœur à son offrande ; affermis notre volonté de 
partager son abaissement et sa douleur.

Chant : Ô Croix bienheureuse p.176

3 JÉSUS TOMBE  
POUR LA PREMIÈRE FOIS 

 
Tu vois Jésus tomber sur le sol, et tu sais 
que par là il veut sauver les hommes de leur 
misère morale. Par cette chute, il nous a offert  
son redressement.
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Aide-nous à profiter de cette force que nous 
donne notre Sauveur, et à vouloir vivre dans 
une grande pureté.
Toi qui n’es jamais tombée dans le péché  
et qui as toujours gardé ta sainteté immaculée, 
communique-nous ton ardeur à éviter les 
moindres fautes pour l’honneur du Christ.
 
Chant : Marie, Reine des Saints p.173

4 JÉSUS RENCONTRE SA MÈRE
 

Mère généreuse, Tu désires suivre du plus près 
possible ton Fils, le rencontrer sans cesse 
sur ce pénible chemin, car tu veux mettre 
ton âme à l’unisson de la sienne, lui offrir 
une entière sympathie et une complète 
solidarité dans la souffrance.

Sois là également sur notre chemin de croix,  
tout près de nous, lorsque l’épreuve nous accable 
ou que sonne l’heure du sacrifice.

Sois là pour nous réconforter, et que ta sympathie 
maternelle nous encourage à marcher sans 
faiblir !

Sois là pour éclairer, de ton sourire bon et doux, 
la route de nos peines !

Chant : Regarde l’étoile p.189 

5 SIMON DE CYRÈNE AIDE JÉSUS
 

Cette place sous la croix, à côté de Jésus, 
imposée à Simon de Cyrène, comme tu l’aurais 
souhaitée, Mère du Rédempteur ! Et comme  
tu as soudain aimé cet inconnu, à qui cette place 
de choix venait d’être accordée ! Lorsqu’elle 
nous est destinée à nous aussi, montre-nous 
tout l’amour que nous pouvons y témoigner  
au Sauveur, toute l’intimité que nous pouvons  
y trouver avec Lui.

Aide-nous à ne pas nous plaindre, à nous réjouir  
de pouvoir porter la croix avec Jésus. Qu’alors 
surtout nous sentions ton regard aimant se poser  
sur nous !

Chant : Le serviteur p.168

6 UNE FEMME ESSUIE LE VISAGE  
DE JÉSUS 

Plus profondément que dans le linge de 
Véronique, la face de Jésus s’était depuis 
longtemps imprimée en toi. Tu possédais ce 
visage en ton âme, pour l’avoir contemplé sans 
cesse durant de longues années.

Maintenant, sur la route du Calvaire, les traits de 
ton Fils, défigurés par les mauvais traitements, 
s’impriment à nouveau en toi, et tu y reconnais 
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l’amour poussé à son paroxysme.

Enseigne-nous la manière de regarder le Christ,  
de découvrir la profondeur de son amour dans 
sa face endolorie de crucifié.

Chant : Ta majesté p.194

7 JÉSUS TOMBE  
POUR LA DEUXIÈME FOIS 

Mère généreuse, la deuxième chute de Jésus 
rend plus vive à tes yeux l’impitoyable cruauté  
de ses adversaires.

Mais à cette méchanceté qui accable ton Fils si 
bon, tu ne réponds que par une bienveillance 
qui excuse et pardonne.Ta douceur n’a pas un 
frémissement, elle refuse de s’irriter.

Lorsque nous sommes offensés ou accablés,  
et que la tentation nous vient d’accuser la 
méchanceté d’autrui, fais-nous réagir par la 
douceur, par l’oubli instantané de ce qui nous 
a fait du mal, par le pardon complet et définitif.

Chant : Marie, douce lumière p.172

8 JÉSUS PARLE AUX FEMMES  
DE JÉRUSALEM 

Mère généreuse, en entendant Jésus prédire 
les malheurs qui frapperaient le peuple juif, tu 
as partagé sa pitié. Aucune misère ne te laisse 
insensible.

Toi qui as toujours pris attention aux souffrances 
d’autrui, tu enveloppes toutes nos détresses 
humaines dans ton affection maternelle.

Sois pour nous la mère de miséricorde ; sois notre 
refuge dans nos malheurs et dans nos faiblesses, 
le refuge où nous soyons assurés de trouver une 
bienveillance compréhensive.

Plus vive est notre peine, plus entièrement nous 
nous confions à toi !

Chant : Ô mère de miséricorde p.179

9 JÉSUS TOMBE  
POUR LA TROISIÈME FOIS 

Vierge Marie, la troisième chute est un nouveau 
coup porté à ton cœur maternel. Bien qu’il soit 
plus pénible que les précédents, tu ne protestes  
pas, et tu ne te plains pas que Dieu réclame  
trop de toi, ou que le sacrifice soit trop cruel.
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Tu ne mets aucune limite à ta générosité, et, en 
voyant ton Fils se relever, tu promets de le suivre 
jusqu’au bout.

Fais-nous part de cette disposition généreuse,  
pour que nous ne trouvions jamais excessive 
l’épreuve qui nous est envoyée et que nous 
l’acceptions avec un cœur magnanime et 
persévérant.

Chant : Salve Regina p.192 

10 JÉSUS EST DÉPOUILLÉ  
DE SES VÊTEMENTS 

Le spectacle du dépouillement complet de ton 
Fils te fortifie dans ta résolution d’accepter tous 
les dépouillements voulus par le Père céleste.

Tu te livres même à ce dépouillement suprême, 
qui consiste à perdre ton unique enfant.

Lorsque le Père céleste nous demande des 
dépouillements qui nous coûtent beaucoup, fais 
que nous ne reculions pas devant le sacrifice : 
que nous donnions avec amour tout ce que 
Dieu veut nous prendre.

Chant : Mon Père je m’abandonne à toi p.174
 

11 JÉSUS EST CLOUÉ À LA CROIX 

Au moment où les clous s’enfoncent dans les 
mains et les pieds de ton Fils, tu unis ton silence 
au sien. Ce sont les mains que tu as si souvent 
serrées autrefois, et les pieds auxquels tu avais 
appris à se mouvoir. Les coups qu’on y frappe 
atteignent ton cœur, mais pas un mot n’échappe 
de tes lèvres.

Apprends-nous le silence dans la douleur : dans 
les meurtrissures qui nous sont infligées, un 
silence héroïque qui cache et consomme notre 
sacrifice intime !

Chant : Humblement, dans le silence de mon coeur p.151
 

12 JÉSUS MEURT SUR LA CROIX 

Avant d’expirer, Jésus s’adresse à toi en 
t’indiquant le disciple bien-aimé : « Femme, 
voici ton fils ! » Tu deviens ainsi la mère de 
chaque disciple du Maître, notre mère à tous.

Merci, ô Marie, d’accepter cette nouvelle 
mission maternelle ! C’est un fruit si beau du 
sacrifice du Sauveur et de ton propre sacrifice !

À l’exemple de saint Jean, nous voudrions pour 
notre part te prendre chez nous, t’accueillir 
dans notre vie avec un cœur filial, t’aimer et te 
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faire aimer autour de nous comme notre mère 
à tous.

Silence

 

13 JÉSUS EST DÉTACHÉ DE SA CROIX 
ET REMIS À SA MÈRE 

Lorsque tu reçois dans tes bras le corps inanimé 
de Jésus, ta douleur arrive à son comble.
Quel déchirement de contempler, sans vie, 
ce visage dont tu avais admiré tant de fois la 
merveilleuse animation !

À ce moment, tu t’abandonnes une fois de plus 
à la volonté divine, et tu offres ta douleur avec 
d’autant plus d’amour, pour les âmes à sauver.

Fais-nous voir dans nos sacrifices la volonté du 
Père et le bien des âmes !

Chant : Salut, mère de miséricorde p.191

14 JÉSUS EST MIS AU TOMBEAU
 

En quittant le tombeau où le corps de Jésus 
vient d’être placé, tu n’as pas perdu l’espoir.
Tu te souviens que ton Fils a prédit sa 
résurrection, et cette pensée te remplit de 
confiance.

Lorsque nous sommes tentés de nous laisser 
aller au découragement, montre-nous la voie 
de l’espérance ; rappelle-nous comment ton 
espérance du vendredi, jour où tout semblait 
perdu, a reçu une infaillible confirmation dans 
le triomphe du jour de Pâques !

Chant : Pour moi tu l’as fait p.183

 

PRIÈRE APRÈS LE CHEMIN DE CROIX

Daigne, Seigneur, jeter un regard de miséricorde 
sur ta famille ici présente, pour laquelle 
tu n’as pas hésité à souffrir et à mourir.  
Accorde-nous, par l’intercession de Marie, 
notre mère et la tienne, d’être admis après notre 
mort dans ton royaume.

Dieu tout-puissant et éternel, assiste ton 
serviteur notre Pape François et conduis-le 
selon ta bonté dans la voie du salut éternel, afin 
que par ta grâce il entreprenne ce qui te plaît et 
l’accomplisse avec succès.

Et toi, Seigneur, mort pour notre salut, daigne 
admettre dans ton ciel nos frères, nos parents, 
nos amis, nos bienfaiteurs et tous les chrétiens 
qui dorment sous le signe de la Croix.  

Amen.

Chant : Ô Croix bienheureuse p.176
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\ MESSE du Jeudi Saint

Lecture du livre de l'Exode (Ex 12, 1-8. 11-14)

En ces jours-là, dans le pays d’Égypte, 
le Seigneur dit à Moïse et à son frère 
Aaron : « Ce mois-ci sera pour vous le 

premier des mois, il marquera pour vous le 
commencement de l’année. Parlez ainsi à toute 
la communauté d’Israël : le dix de ce mois, 
que l’on prenne un agneau par famille, un 
agneau par maison. Si la maisonnée est 
trop peu nombreuse pour un agneau, elle 
le prendra avec son voisin le plus proche,  
selon le nombre des personnes. Vous choisirez 
l’agneau d’après ce que chacun peut manger.  
Ce sera une bête sans défaut, un mâle, de l’année. 
Vous prendrez un agneau ou un chevreau.  
Vous le garderez jusqu’au quatorzième jour du 
mois. Dans toute l’assemblée de la communauté 
d’Israël, on l’immolera au coucher du soleil.  
On prendra du sang, que l’on mettra sur les 
deux montants et sur le linteau des maisons où 
on le mangera. On mangera sa chair cette nuit-
là, on la mangera rôtie au feu, avec des pains 
sans levain et des herbes amères. Vous mangerez 
ainsi : la ceinture aux reins, les sandales aux 
pieds, le bâton à la main. Vous mangerez 
en toute hâte : c’est la Pâque du Seigneur.  
Je traverserai le pays d’Égypte, cette nuit-là ; 

je frapperai tout premier-né au pays d’Égypte, 
depuis les hommes jusqu’au bétail. Contre tous 
les dieux de l’Égypte j’exercerai mes jugements : 
Je suis le Seigneur. Le sang sera pour vous un 
signe, sur les maisons où vous serez. Je verrai  
le sang, et je passerai : vous ne serez pas atteints 
par le fléau dont je frapperai le pays d’Égypte.
Ce jour-là sera pour vous un mémorial. Vous en 
ferez pour le Seigneur une fête de pèlerinage. 
C’est un décret perpétuel : d’âge en âge vous la 
fêterez. ». 

Psaume (115 (116b), 12-13, 15-16ac, 17-18)

R/ La coupe de bénédiction 
est communion au sang du Christ

Comment rendrai-je au Seigneur  
tout le bien qu’il m’a fait ?  
J’élèverai la coupe du salut,  
j’invoquerai le nom du Seigneur. 

Il en coûte au Seigneur  
de voir mourir les siens !  
Ne suis-je pas, Seigneur, ton serviteur, 
moi, dont tu brisas les chaînes ?  

Je t’offrirai le sacrifice d’action de grâce, 
j’invoquerai le nom du Seigneur.  
Je tiendrai mes promesses au Seigneur, oui, 
devant tout son peuple.
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Lecture de la première lettre 
de Saint Paul apôtre aux Corinthiens 
(1 Co 11, 23-26)

Frères, moi, Paul, j’ai moi-même reçu 
ce qui vient du Seigneur, et je vous 
l’ai transmis : la nuit où il était livré, le 

Seigneur Jésus prit du pain, puis, ayant rendu 
grâce, il le rompit, et dit : « Ceci est mon corps, 
qui est pour vous. Faites cela en mémoire de 
moi. » 
Après le repas, il fit de même avec la coupe, en 
disant : « Cette coupe est la nouvelle Alliance 
en mon sang. Chaque fois que vous en boirez, 
faites cela en mémoire de moi. » Ainsi donc, 
chaque fois que vous mangez ce pain et que 
vous buvez cette coupe, vous proclamez la mort 
du Seigneur, jusqu’à ce qu’il vienne.

Évangile de Jésus Christ  
selon Saint Jean (Jn 13, 1-15)

Avant la fête de la Pâque, sachant que 
l’heure était venue pour lui de passer  
de ce monde à son Père, Jésus, ayant 

aimé les siens qui étaient dans le monde, 
les aima jusqu’au bout. Au cours du repas, 
alors que le diable a déjà mis dans le cœur 
de Judas, fils de Simon l’Iscariote, l’intention 
de le livrer, Jésus, sachant que le Père a tout 
remis entre ses mains, qu’il est sorti de Dieu  

et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, 
dépose son vêtement, et prend un linge qu’il se 
noue à la ceinture ; puis il verse de l’eau dans 
un bassin. Alors il se mit à laver les pieds des 
disciples et à les essuyer avec le linge qu’il avait 
à la ceinture. Il arrive donc à Simon-Pierre, qui 
lui dit : « C’est toi, Seigneur, qui me laves les 
pieds ? » Jésus lui répondit : « Ce que je veux 
faire, tu ne le sais pas maintenant ; plus tard 
tu comprendras. » Pierre lui dit : « Tu ne me 
laveras pas les pieds ; non, jamais ! » Jésus lui 
répondit : « Si je ne te lave pas, tu n’auras 
pas de part avec moi. » Simon-Pierre lui dit : 
« Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, 
mais aussi les mains et la tête ! » Jésus lui dit :  
« Quand on vient de prendre un bain, on n’a 
pas besoin de se laver, sinon les pieds : on est pur 
tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, mais 
non pas tous. » Il savait bien qui allait le livrer ; 
et c’est pourquoi il disait : « Vous n’êtes pas 
tous purs. » Quand il leur eut lavé les pieds, il 
reprit son vêtement, se remit à table et leur dit : 
« Comprenez-vous ce que je viens de faire pour 
vous ? Vous m’appelez “Maître” et “Seigneur”, 
et vous avez raison, car vraiment je le suis. Si 
donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai 
lavé les pieds, vous aussi, vous devez vous laver 
les pieds les uns aux autres. C’est un exemple 
que je vous ai donné afin que vous fassiez, vous 
aussi, comme j’ai fait pour vous. »
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\ PRIÈRE du JOUR

Saint Ignace de Loyola (1491-1556)

« Ô verbe de Dieu,

Apprenez-nous a être généreux,
À Vous servir comme Vous le méritez
À donner sans compter,
À combattre sans souci des blessures,
À travailler sans chercher le repos,
À nous dépenser sans attendre 
d’autre récompense, que celle de savoir 
que nous faisons Votre Sainte Volonté.

Amen. »

Ce que le Seigneur a déposé dans mon coeur 
aujourd’hui :
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« Qui bien chante, deux fois prie » 
Saint Augustin

CHANTS
CHANTER, C’EST PRIER 
DEUX FOIS



A
B
C 
D 
E
F 
G
H
I
J
K
L
M
N
O
P
Q
R 
S
T 
U
V
W
X
Y
Z- 132 - - 133 -

ÂME DU CHRIST, SANCTIFIE-MOI
(Anima Christi)
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (M. Wittal)
 
Âme du Christ, sanctifie-moi,
Corps du Christ, sauve-moi,
Sang du Christ, enivre-moi,
Eau du côté du Christ, lave-moi.

Passion du Christ, fortifie-moi,
Ô bon Jésus, exauce-moi,
Dans tes blessures, cache-moi,
Ne permets pas que je sois séparé de toi.

De l’ennemi défends-moi,
À ma mort appelle-moi,
Ordonne-moi de venir à toi,
Pour qu’avec tes saints je te loue,
Dans les siècles des siècles, Amen.

Titre original (DE) : Seele Christi / © 2013, Gemeinschaft 
Emmanuel, Kolbergstraße 4-6, 84503 Altötting 

Traduction:© 2014, Éditions de l’Emmanuel, 
89 bd Blanqui, 75013 Paris

ACCLAMONS LE ROI DU CIEL
Paroles et musique: Communauté de l’Emmanuel (B. Pavageau)

Acclamons le Roi du ciel,  
que son nom soit glorifié !
Adorons l’Emmanuel,  
Dieu avec nous à jamais.
Il a enflammé nos coeurs,  
par le feu du Saint Esprit,
Louons Jésus, le Sauveur,  
notre espérance est en lui.

1. Il a révélé son Cœur brûlant de charité.
Nous l’adorons, il s’est manifesté.
Jubilons pour lui !

2. Jésus sur la croix, nous a montré sa 
compassion.
Et nous brûlons pour l’amour de son Nom.
Jubilons pour lui !

3. Son Royaume est là, son Évangile est 
proclamé.
Nous annonçons le Christ Ressuscité.
Jubilons pour lui !

© 2012, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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AVE MARIA DE LOURDES
Jean-Paul Lécot 

1. Ô Vierge Marie, le peuple chrétien,
Â Lourdes vous prie, chez vous il revient,
Ave Ave Ave Maria (bis) 
2. Le fond de la roche s’éclaire un instant :
La Dame s’approche, fait signe à l’enfant
3. « Venez, je vous prie, ici, quinze fois,
Avec vos amies, entendre ma voix. » 
4. Avec insistance, la dame, trois fois,
A dit « pénitence ». Chrétien, c’est pour toi !
5. À cette fontaine venez et buvez ;
Dans l’eau pure et Sainte allez vous laver.
6. « Je veux qu’ici même, au pied de ces monts,
Le peuple que j’aime vienne en procession. »
7. « Et qu’une chapelle bâtie en ce lieu
Aux hommes rappelle qu’il faut prier Dieu. »
8. « Marie est venue chez nous, dix-huit fois ;
L’enfant qui l’a vue est digne de foi. »
9. La grotte où l’on prie, dispense la paix ;
C’est là que Marie répand ses bienfaits.
10. On voit la fontaine, couler sans tarir,
Et la foule humaine passer sans finir.
11. Aux grâces nouvelles, sachons obéir.
Car Dieu nous appelle à nous convertir.
12. La terre est en fête, Dieu veut nous sauver
L’Église répète le chant de l’Ave
13. Sans cesse, ô Marie, au Christ menez-nous
Le Dieu de l’Hostie triomphe en nous.

AU NOM DU PÈRE
Pauline Ferrand pour l’ABIIF

Au nom du Père,  
et du Fils, et du Saint Esprit, 
Je veux agir, je veux aimer,  
et je veux te prier
Au nom du Père,  
et du Fils, et du Saint Esprit, 
Tout mon bonheur, toute ma joie,  
c’est vivre de Toi.

1. Seigneur Jésus tu as souffert pour moi.
Sur une croix tu t’es offert pour moi.
Oui c’est toi qui m’as aimé le premier.
Et quand je fais le signe de la croix, je suis à Toi !

2. Là où est la misère et la souffrance,
Que je mette l’amour qui vient de Toi.
Pour t’imiter, je veux offrir ma vie.
Et quand je fais le signe de la croix, je suis à Toi !

3. Mais qui pourra me faire douter de Toi ?
Et qui pourra me séparer de Toi ?
Ton amour pour moi est plus fort que tout.
Et quand je fais le signe de la croix, je suis à Toi !

4. Ta croix est vraiment un mystère pour nous,
Pourtant c’est elle qui nous montre la voie.
Tu as voulu nous aimer jusqu’au bout.
Et quand je fais le signe de la croix, je suis à Toi !
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Finale
« Béni soit le nom du Seigneur, béni soit ton 
nom.
Béni soit le nom du Seigneur, béni soit ton 
nom glorieux ! »

BÉNISSEZ DIEU
(d’après le psaume 133-134) Paroles et musique : C. Brasseur

Bénissez Dieu, vous serviteurs de Dieu,
Vous tous qui demeurez dans la maison 
de Dieu.
Levez les mains vers le Dieu trois fois 
Saint,
Proclamez qu’il est grand, que son nom 
est puissant.

1. Oui je le sais, notre Seigneur est grand, 
Tout ce qu’il veut, sa main peut l’accomplir ;
Du fond des mers jusqu’au fond des abîmes,
Depuis la terre jusqu’au plus haut du ciel !

2. Reconnaissez que le Seigneur est bon, 
Il est fidèle en tout ce qu’il a fait ;
Je veux chanter la douceur de son nom.
Béni soit Dieu par toutes les nations ! 

© Béatitudes Productions, Domaine de Burtin
41600 Nouan le Fuzelier

BÉNI SOIT TON NOM
(d’après Job chapitre 1 verset 21) Matt et Beth Redman

1. Béni soit ton nom,
Là où tu donnes l’abondance,
Et déverses ta bienveillance,
Béni soit ton nom.
Et béni soit ton nom,
Quand ma vie traverse un désert,
Quand je marche en terre inconnue,
Béni soit ton nom.

Tes bienfaits font naître en moi  
des chants de louange
Et même au coeur de la nuit, Seigneur, 
je redirai:
« Béni soit le nom du Seigneur,
Béni soit ton nom,
Béni soit le nom du Seigneur,
Béni soit ton nom glorieux! »
2. Béni soit ton nom,
Quand sur moi brille le soleil,
Quand la vie semble me sourire
Béni soit ton nom.
Et béni soit ton nom,
Sur la route semée de souffrance,
S’il m’en coûte d’offrir ma louange,
Béni soit ton nom.

Pont
Tu donnes et tu reprends
Tu donnes et tu reprends
Mon coeur choisit de dire:
«Oh béni soit ton nom!»
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CÉLÈSTE JÉRUSALEM
(d’après Apocalypse 21) /Paroles et musique : S.-E. Vongue                                                                                             

Notre cité se trouve dans les cieux, 
Nous verrons l’Epouse de l’Agneau, 
Resplendissante de la gloire de Dieu, 
Céleste Jérusalem.

1. L’Agneau deviendra notre flambeau, 
Nous nous passerons du soleil, 
Il n’y aura plus jamais de nuit, 
Dieu répandra sur nous sa lumière. 

2. Dieu aura sa demeure avec nous, 
Il essuiera les larmes de nos yeux, 
Il n’y aura plus de pleurs ni de peines 
Car l’ancien monde s’en est allé. 

3. Et maintenant, voici le salut, 
Le règne et la puissance de Dieu, 
Soyez donc dans la joie vous les Cieux, 
Il règnera sans fin dans les siècles.

© 1999, S.- E. Vongue

C’EST PAR TA GRÂCE
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (L. Pavageau)                                           

1. Tout mon être cherche, d’où viendra le secours,
Mon secours est en Dieu, qui a créé les cieux.
De toute détresse, il vient me libérer,
Lui le Dieu fidèle, de toute éternité. 

C’est par ta grâce, que je peux m’approcher 
de toi,
c’est par ta grâce, que je suis racheté.
Tu fais de moi une nouvelle création,
de la mort tu m’as sauvé par ta résurrection !

2. Tu connais mes craintes, tu connais mes pensées.
Avant que je naisse, tu m’avais appelé.
Toujours tu pardonnes, d’un amour infini.
Ta miséricorde est un chemin de vie.

© 2010, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

CAR TU ES GRAND
(“You deserve the glory”) Terry Macalmon

Nous te rendons gloire, et honneur, 
Nous levons nos mains et te louons,
En exaltant ton Saint Nom.

Car tu es grand,
Seigneur tu fais des merveilles,
Nul n’est comparable à toi
Nul n’est comparable à toi.
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CHERCHER AVEC TOI MARIE
Paroles et musique : Jean-Claude Gianadda

Chercher avec toi dans nos vies
les pas de Dieu, Vierge Marie,
par toi, accueillir aujourd’hui,
le don de Dieu, Vierge Marie.

1. Puisque tu chantes avec nous Magnificat, 
Vierge Marie, 
permets la Pâque sur nos pas 
nous ferons tout ce qu’il dira.

2. Puisque tu souffres avec nous Gethsémani, 
Vierge Marie, 
soutiens nos croix de l’aujourd’hui, 
entre tes mains voici ma vie. 

3. Puisque tu demeures avec nous pour l’Angélus, 
Vierge Marie, 
guide nos pas dans l’inconnu 
car tu es celle qui a cru.

CHANTEZ AVEC MOI
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (G. Creaton)

Chantez avec moi le Seigneur,
Célébrez-le sans fin !
Pour moi il a fait des merveilles,
Et pour vous il fera de même.

1. Il a posé les yeux sur moi, 
Malgré ma petitesse.
Il m´a comblée de ses bienfaits,
En lui mon cœur exulte.

2. L´amour de Dieu est à jamais
Sur tous ceux qui le craignent.
Son Nom est Saint et glorieux,
Il a fait des merveilles.

3. Déployant son bras tout-puissant
Il disperse les riches.
Aux pauvres il donne à pleines mains,
A tous ceux qui le cherchent.

4. Il se souvient de son amour,
Il élève les humbles.
Il protège et soutient son peuple,
Il garde sa promesse.

Titre original (EN) : Come, magnify the Lord with me © 1999,
Emmanuel Publications, 89 bd Blanqui, 75013 Paris / Traduction FR : 

© 2000, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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Tu as donné naissance à Jésus le Sauveur.
Par toi nous sont ouvertes les portes du jardin
Guide-nous en chemin, Étoile du matin.

2. Tu es restée fidèle, mère au pied de la croix.
Soutiens notre espérance et garde notre foi.
Du côté de ton Fils, tu as puisé pour nous
L’eau et le sang versés qui sauvent du péché.

3. Quelle fut la joie d’Ève lorsque tu es montée,
Plus haut que tous les anges, plus haut que les 
nuées,
Et quelle est notre joie, douce Vierge Marie
De contempler en Toi la promesse de vie.

4. Ô Vierge immaculée, préservée du péché,
En ton âme, en ton corps, tu entres dans les 
cieux.
Emportée dans la gloire, sainte Reine des cieux,
Tu nous accueilleras un jour auprès de Dieu.

© 2000, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

DANS LA JOIE
Paroles et musique : Guy Bahi

Je suis dans la joie, une joie immense !
Je suis dans l’allégresse,  
car mon Dieu m’a libéré ! (bis)

Je chanterai de tout cœur les merveilles de Jésus 
mon Seigneur,

COMMENT NE PAS TE LOUER
Paroles et musique : Père A. Bollevis Saniko

Comment ne pas te louer
Comment ne pas te louer
Comment ne pas te louer
Seigneur Jésus !

1 - Quand je regarde autour de moi
je vois ta gloire 
Seigneur Jésus, je te bénis.
Comment ne pas te louer, Seigneur Jésus !
Comment, comment…

2 - Quand je regarde autour de moi
je vois mes frères 
Seigneur Jésus, merci pour eux.
Comment ne pas te louer, Seigneur Jésus !
Comment, comment…

© Père Aurélien Bollevis Saniko

COURONNÉE D’ÉTOILES
(d’après Apocalypse 12) / Paroles : Communauté de l’Emmanuel 
(A. Dumont) - Musique : M. Dannaud

Nous te saluons, Ô Toi Notre Dame,
Marie vierge sainte que drape le soleil.
Couronnée d’étoiles, la lune est sous tes pas, 
En Toi nous est donnée, l’aurore du salut.

1. Marie, Ève nouvelle et joie de ton Seigneur,
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4. Qu’il est bon, Seigneur, de vivre tous en frères,
De se savoir enfants d’un même Père.
Qu’il est bon Seigneur, de faire grandir ta paix, 
Et de chanter que c’est toi notre sauveur !

DONNE-NOUS TON FILS
Paroles et musique : M. Debaisieux

Vierge bénie entre toutes les femmes
Mère choisie entre toutes les mères
Mère du Christ et mère des hommes
donne-nous ton fils, donne-nous ton fils
1. Entre toutes les femmes du monde
le Seigneur t’a choisie
pour que brille à jamais sur la terre 
la lumière de Dieu
2. Comme coule la source limpide, 
la tendresse de Dieu
envahit chaque instant de ta vie 
et nous donne un sauveur
3. En ton cœur Ô Marie nul obstacle 
à l’amour infini
Le Seigneur fait en toi des merveilles, 
ils nous donne son Fils

4. Tu chemines avec nous sur la route, 
tu connais notre espoir
Aux milieux de nos croix, de nos peines, 
tu nous montres ton fils.

Il m’a ôté des ténèbres, il m’a délivré de tout 
pêché. (bis)

Car mon Dieu est fidèle, il ne m’abandonne jamais,
Je n’ai plus rien à craindre, car mon Dieu m’a 
libéré. (bis)

© 2009, Pasteur Guy, Africabox Productions, Cité des Arts, Rue C19 
de l’INSAAC, 01 BP 396 Abidjan 01

DE TOUS LES PEUPLES
Paroles et musique : Pauline Ferrand pour l’ABIIF

De tous les peuples, toutes les races,
De toutes les nations, nous voici devant 
ta maison !
De tous les peuples, toutes les races,
De toutes les nations, nous venons 
glorifier ton nom !
1. Qu’il est bon, Seigneur, de louer ton nom,
De chanter ensemble tes merveilles.
Qu’il est bon Seigneur, de vivre de ta joie, 
Et de chanter que c’est toi notre sauveur !
2. Qu’il est bon, Seigneur, de se laisser aimer,
De se laisser guérir par ton pardon.
Qu’il est bon Seigneur, de vivre de ta paix, 
Et de chanter que c’est toi notre sauveur !
3. Qu’il est bon, Seigneur, de suivre tes pas,
De marcher ensemble à ta lumière.
Qu’il est bon Seigneur, d’avoir confiance en toi, 
Et de chanter que c’est toi notre sauveur !
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EN TOI MA CONFIANCE
(d’après le psaume 13) Paroles et musique : Communauté de 
l’Emmanuel (J.-F. Léost)

1. Seigneur, m´oublieras-tu pour toujours ? 
Jusqu´à quand me cacheras-tu ta face ? 
Vois, mon âme est envahie de révolte, 
Et jour et nuit, le chagrin emplit mon cœur. 

En toi, j´ai mis Seigneur, 
Ma confiance.
Ne me délaisse pas, 
Dieu de ma joie ! 

2. Mon Dieu, pose ton regard sur moi, 
Réponds-moi, illumine mon visage. 
Dans la mort, que je ne m´endorme pas 
Et que le mal ne l´emporte pas sur moi. 

3. Pour moi, j´ai confiance en ton amour,
Et j´exulte, ô Seigneur car tu me sauves.
Je te loue pour le bien que tu m´as fait,
Et pour ton Nom, je chanterai à jamais !

© 2010, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

ÉCOUTE LA VOIX DU SEIGNEUR
Paroles : Didier Rimaud - Musique : Jacques Berthier

1. Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de 
ton cœur.
Qui que tu sois, ton Dieu t’appelle, qui que tu 
sois, il est ton Père.
 
Toi qui aimes la vie, Ô toi qui veux  
le bonheur,
Réponds en fidèle ouvrier de sa très 
douce volonté.
Réponds en fidèle ouvrier de l’Évangile 
et de sa paix.
 
2. Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille  
de ton cœur.
Tu entendras que Dieu fait grâce, tu entendras 
l’Esprit d’audace.
 
3. Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille  
de ton cœur.
Tu entendras crier les pauvres, tu entendras 
gémir le monde.
 
4. Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille  
de ton cœur.
Tu entendras grandir l’Eglise, tu entendras  
la paix promise.
 
5. Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille  
de ton cœur.
Qui que tu sois, fais-toi violence, qui que tu 
sois, rejoins ton frère.
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2. Viens, Esprit de Sainteté
Viens, Esprit de vérité
Viens, Esprit de charité
Viens, nous t’attendons.
3. Viens, Esprit, nous rassembler
Viens, Esprit, nous embraser
Viens, Esprit, nous recréer
Viens, nous t’attendons.

© 1982, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

ESPRIT DE LUMIÈRE,  
ESPRIT CRÉATEUR
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (L. Pavageau)

1. Viens Esprit du Dieu vivant,
Renouvelle tes enfants,
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu !
Dans nos coeurs, répands tes dons,
Sur nos lèvres inspire un chant,
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies !

Esprit de lumière, Esprit Créateur,
Restaure en nous la joie, le feu, l’espérance.
Affermis nos âmes, ranime nos coeurs,
Pour témoigner de ton amour immense.

2. Fortifie nos corps blessés,
Lave-nous de tout péché,
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu !
Fais nous rechercher la paix,
Désirer la sainteté,
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies !

ESPÈRE ISRAËL
(d’après le psaume 131) Paroles et musique : Communauté de 
l’Emmanuel (T. Petruccelli)                                           

1. Je n´ai pas Seigneur un cœur hautain 
Et devant toi mon regard se fait humble. 
Je n´ai pas pris des voies de grandeur.

Espère Israël, espère dans le Seigneur 
Maintenant et à jamais. 
Espère Israël, espère dans le Seigneur 
Maintenant et à jamais. 
2. Mon âme est en moi, comme un enfant, 
Comme un enfant dans les bras de sa mère.
Je tiens mon âme en paix, en repos.

Titre (IT): Speri Israele © 1990, Comunità dell’Emmanuele Italia,Via San 
Cristoforo 29, 50023 Tavernuzze / Traduction: ©2005,

Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris 

ESPRIT DE DIEU, SOUFFLE DE VIE
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel
(J.-M. Morin / P. et V. Mugnier)
                 
Esprit de Dieu, souffle de vie
Esprit de Dieu, souffle de feu
Esprit de Dieu, consolateur
Tu nous sanctifies.
1. Viens, Esprit, viens en nos cœurs
Viens, Esprit, nous visiter
Viens, Esprit, nous vivifier
Viens, nous t’attendons.
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Dieu est avec nous (Dieu est avec nous)
Levons sa bannière!

3. Dansons devant lui (dansons devant lui)
Remplis de sa vie (remplis de sa vie)
Dieu est avec nous (Dieu est avec nous)
Chantons sa louange!

HUMBLEMENT, DANS LE SILENCE  
DE MON COEUR
Paroles: P. Marie-Eugène de l’E.J. Musique: Fr. J.-B. du Jonchay, o.c.d.                             

Humblement,  
dans le silence de mon cœur, 
je me donne à toi, mon Seigneur. 

1. Par ton amour, fais-moi demeurer humble  
et petit devant toi. 

2. Entre tes mains, je remets ma vie,  
ma volonté, tout mon être. 

3. Enseigne-moi ta sagesse, Ô Dieu,  
viens habiter mon silence.

4. Je porte en moi ce besoin d’amour,  
de me donner, de me livrer, sans retour.

5. Vierge Marie, garde mon chemin dans 
l’abandon, la confiance de l’amour.
© Rejoyce Musique, 79 rue de la Paroisse, 78000 Versailles

3. Veni Sancte Spiritus
Veni Sancte Spiritus (bis)
Donne-nous la charité
Pour aimer en vérité,
Viens, Esprit Saint, nous brûler de ton feu !
Nous accueillons ta clarté
Pour grandir en liberté,
Viens, Esprit Saint, viens transformer nos vies !

© 2014, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

HOSANNA
Chris Christensen / Thierry Ostrini

Hosanna, hosanna! (bis)
Ouvrons les portes au roi, au Dieu de 
gloire,
Lançons des cris de joie!
Laissons jaillir un chant de victoire, 
Hosanna! Hosanna, hosanna!

1. Marchons ensemble (marchons ensemble)
L’ennemi tremble (l’ennemi tremble)
Dieu est avec nous (Dieu est avec nous)
Chassons les ténèbres!

2. Qui pourra taire (qui pourra taire)
Notre prière (notre prière)
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1. Je bénis le Seigneur, mon berger,
Près de lui, rien ne peut me manquer,
Et sur des près d´herbes fraîches,
Il me fait reposer !
Bénissez le Seigneur en tous temps,
Il connaît les désirs de nos cœurs,
Demeurez toujours en lui.
Car si le Seigneur est avec nous, 
Qui sera contre nous ?

Rendez grâce au Seigneur,
Éternel est son amour.
Que la joie du Seigneur
Comble vos vies chaque jour !

2. Avec lui, je ne crains aucun mal,
En passant les ravins de la mort,
Car son bâton me rassure,
Il est auprès de moi.
Dans la nuit, tournez les yeux vers lui,
Laissez-vous guider par son Esprit.
Avancez, n'ayez pas peur.
Car si le Seigneur est avec nous,
Qui sera contre nous ?

3. Devant moi, tu prépares un festin,
À la face de mes ennemis.
D'une onction tu me parfumes.
Je déborde de joie.
Au désert, demeurez dans la foi.
Rien ne pourra vous troubler.
Car si le Seigneur est avec nous,
qui sera contre nous ?

©2007, Éditions de l'Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

IL M’AIME
Judith Schnegg

Il m’aime, il m’a tant donné,
Je choisis de suivre celui qui me fait vivre.
Je ne reste pas seul dans la nuit,
Je prends sa main et marche,
Jamais ne la relâche.
1. Il se tient tout près de moi
Quand je dis : « Viens vivre en moi,
Prends ma vie entière,
Fais-moi vivre à ta lumière. » 
Je ne sais plus où aller,
Il est là pour me guider
Et dans mes déserts
Je connais le cœur du Père.
2. Il me dit : « Viens et suis-moi,
Je ne te quitterai pas,
Ni tes peurs, tes doutes
Ne détourneront ta route.
Je connais le fond de toi,
Car je vois bien au-delà,
Jusqu’au bout des jours,
Rien ne changera mon amour. »

©2003 Judith Schnegg

JE BÉNIS LE SEIGNEUR,  
MON BERGER
(d´après le Psaume 22)
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (A. Fleury) 
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JE SUIS NÉ POUR TE LOUER
Chris Christensen / Thierry Ostrini

Je suis né pour te louer, 
Je suis né pour glorifier ton nom  
En toutes circonstances,
Apprendre à te dire merci. 

Je suis né pour t’aimer, 
Je suis né pour t’adorer, mon Dieu, 
Obéir à ta voix, 
Je suis fait pour toi.

JE TE BÉNIS MON CRÉATEUR
(d’après le psaume 138) 
Paroles et musique : Communauté du Chemin Neuf                                                                 

1. Tes yeux me voient dès le matin,
Et jusqu’au soir, sans me quitter.
Tu m’as tissé et façonné,
Dans le silence et la patience.

Je te bénis, mon créateur,
Pour la merveille que je suis :
Tous ces trésors au fond de moi,
Que tu as mis sans faire de bruit.

2. Tu me connais, ô mon Seigneur,
Dans mes pensées, et dans mon cœur.
Sur mes épaules, tu mets ta main,
Quand je me couche et quand je dors.

JE ME CONSACRE PAR VOS MAINS
Paroles et musique : Pauline Ferrand et Jean-Louis Detry

1. Ô Marie, très sainte et douce mère
Ô Marie, je me confie à vous,
Ô Marie, accueillez ma prière,
Aujourd'hui je m'en remets à vous.
C'est pour répondre à votre appel, ô mère
Qu'avec l'ABIIF je me suis engagé(e)
À servir à Lourdes tous mes frères
Âgés, malades ou handicapés.

Je me consacre par vos mains
À votre fils Jésus-Christ.
Lui seul est vraiment le chemin,
La vérité et la vie.
Que je travaille avec vous
Au réconfort de ceux qui souffrent,
à l'unité et à la paix,
Ô Sainte vierge immaculée.

2. Ô Marie, vous qui avez regardé
Bernadette comme une personne
Qui regarde une autre personne
Donnez-moi ce regard de bonté.
Que moi aussi, je sache reconnaître
La dignité de tous les enfants de Dieu.
Que Jésus votre fils règne en maître
Sur mon cœur, ici et en tout lieu.
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3. Seigneur pose ta main sur moi, 
je me laisserai conduire.
Rends-moi libre comme un enfant, 
Qui jubile et ne craint pas, non,

JE VEUX N’ÊTRE QU’À TOI
Chris Christensen / Thierry Ostrini

1. Reçois de moi le parfum qui t’est dû,
La beauté de ton Nom en mon âme éperdue.
Je veux n’être qu’à toi, Jésus, je t’aime.

Reçois du peu que je trouve à donner
Tout l’amour que mes yeux n’ont pas su te 
montrer.
Je veux n’être qu’à toi, Jésus, je t’aime.

Rien n’est plus beau que ton Nom.
Rien n’est plus Saint que le Sang du 
pardon.
Je veux n’être qu’à toi Jésus mon Roi.

2. Je ne veux rien que vouloir te louer, 
Adorer ton saint Nom et ta fidélité.
Je veux n’être qu’à toi, Jésus, je t’aime.
 
Je veux porter et laver à ta croix
Les pensées de mon cœur dans le cœur de tes voies.
Je veux n’être qu’à toi, Jésus, je t’aime.

© Exo

3. Où vais-je aller, loin de ta face ?
De toutes parts, tu es présent.
Quand je m’assieds, quand je me lève,
Tu es fidèle, à mes côtés.

4. Viens, Eternel, viens me guider,
Sur ton chemin d’éternité.
Dans mes combats, mes désespoirs,
C’est toi qui as vaincu la mort.
©1988, AME - Communauté du Chemin Neuf, 10, rue Henri 

IV, 69002 Lyon Cedex 02

JE TIENS MON ÂME ÉGALE 
ET SILENCIEUSE
(d’après le psaume 131) / Pauline Ferrand pour l’ABIIF

1. Seigneur, je n’ai pas le cœur fier
ni le regard ambitieux.
Je ne poursuis ni grands desseins,
Ni merveilles qui me dépassent, non, 

Mais je tiens mon âme égale et silencieuse, 
Mon âme est en moi, comme un petit enfant.
Oui je tiens mon âme égale et silencieuse, 
Mon âme est en moi, comme un petit enfant 
Contre sa mère.

2. Seigneur je m’ouvre à ta présence.
Viens emplir toute mon âme.
Mes pénombres et ma pauvreté, 
Je ne les cacherai pas, non,
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1. Cœur plein d’amour et plein de douceur, 
Cœur plein de paix et plein de tendresse, 
Cœur se penchant sur notre misère
Pour nous offrir sur la croix à notre Père. 

2. Cœur bienveillant et plein de bonté, 
Cœur pur et fort, plein de charité, 
Cœur embrassant toutes nos douleurs
Pour les offrir sur la croix à notre Père. 

3. Cœur glorieux et cœur plein de feu, 
Cœur d’où jaillit la source de vie, 
Cœur amoureux nous ouvrant le ciel
Pour nous offrir dans la gloire à notre Père. 

© 2013, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

JÉSUS, NOUS CROYONS

Jésus, nous croyons que tu es présent 
en ton Eucharistie.
Nos yeux ne voient qu’un peu de pain 
mais la foi nous dit
Que c’est Toi Dieu très Saint.

1. Ô Jésus cœur brûlant d’amour, 
viens embraser mon cœur.
Ô Jésus lumière envoyée par le Père, 
viens illuminer mon âme.

2- O Jésus fais-nous entrer dans ta douceur 
et dans ta miséricorde.
Donne-nous les sentiments de ton cœur, 
ce cœur qui pour nous déborde.

JE VOUS AI CHOISIS
(d’après Jean 15)
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (C. Lorenzi)

1. Je vous ai choisis, je vous ai établis
Pour que vous alliez et viviez de ma vie.
Demeurez en moi, vous porterez du fruit ;
Je fais de vous mes frères et mes amis.

2. Contemplez mes mains et mon cœur 
transpercés;
Accueillez la vie que l’Amour veut donner.
Ayez foi en moi, je suis ressuscité,
Et bientôt dans la gloire, vous me verrez.

3. Recevez l’Esprit de puissance et de paix;
Soyez mes témoins, pour vous j’ai tout donné.
Perdez votre vie, livrez-vous sans compter;
Vous serez mes disciples, mes bien-aimés !

4. Consolez mon peuple ; je suis son berger.
Donnez-lui la joie dont je vous ai comblés.
Ayez pour vos frères la tendresse du Père,
Demeurez près de moi, alors vous vivrez !

© 1999, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

JÉSUS MON ROI
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel  
(S.-M. Drouineau)

Jésus, mon Roi ! Jésus ma joie ! 
Jésus, tu es là, viens à moi !
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2. Qui veut me suivre et être mon disciple
Doit renoncer à lui-même et au monde. 
Celui qui perd sa vie pour moi
Sans fin la sauvera. 

3. De ton côté jaillit l’eau de la grâce. 
Tu m’as aimé, pour moi tu t’es livré. 
Tu étais mort, tu es vivant
Mon Seigneur et mon Dieu. 

4. Tu as posé tes yeux sur ma misère, 
M’as libéré du poids de mon péché. 
Tu vois mon cœur, oui, tu sais tout, 
Tu sais bien que je t’aime !

5. Jésus, mon Dieu, je t’aime et je t’adore. 
Je suis à toi, Jésus, viens vivre en moi. 
Que ton amour brûle en mon cœur ! 
Sois mon maître et Seigneur. 

© 2013, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

3- En toi seul Jésus est notre espérance, 
toi qui éclaires nos cœurs.
Garde-nous fidèles en ta présence, 
nous t’adorons Seigneur.

JÉSUS, TOI QUI AS PROMIS
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (C. Blanchard) 

Jésus, toi qui as promis 
D’envoyer l’Esprit à ceux qui te prient, 
Ô Dieu pour porter au monde ton feu, 
Voici l’offrande de nos vies.

© 2000, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

JÉSUS TU ES LE CHRIST
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel 
(L.-E. de Labarthe)

Jésus, tu es le Christ
Le Fils du Dieu vivant, 
Toi seul as les paroles
De la vie éternelle ! 
Je te suivrai, Jésus, où tu me conduiras, 
Toi seul es le chemin, la vérité et la vie.

1. Prenez mon joug, vivez à mon école, 
Car je suis doux, je suis humble de cœur. 
Vous qui peinez, venez à moi, 
Je vous soulagerai. 
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4. La première en chemin, 
pour suivre au Golgotha 
le fils de ton amour, que tous ont condamné.
Tu te tiens là debout, au plus près de la croix, 
pour recueillir la vie de son cœur transpercé.
Marche avec nous, Marie,  
sur nos chemins de croix,
Ils sont chemins vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.

5. La première en chemin brille ton espérance, 
dans ton cœur déchiré et la nuit du tombeau.
Heureuse Toi qui crois d’une absolue confiance ;  
sans voir sans toucher, tu sais le jour nouveau.
Marche avec nous marie,  
aux chemins d’espérance, 
Ils sont chemin vers Dieu,  
ils sont Chemin vers Dieu.

6. La première en chemin  
avec l’Église en marche 
dès les commencements, tu appelles l’Esprit. 
En ce monde aujourd’hui, assure notre marche, 
que grandisse le corps de ton fils Jésus Christ !
Marche avec nous Marie,   
aux chemins de ce monde. 
Ils sont chemin vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.

7. La première en chemin,  
aux rives bienheureuses, 

LA PREMIÈRE EN CHEMIN
Paroles: sr M-C Guédon Musique: G. Lefebvre

1. La première en chemin,  
Marie tu nous entraînes, 
à  risquer notre oui, aux imprévus de Dieu.
Et voici qu’est semé en l’argile incertaine 
de notre humanité, Jésus Christ Fils de Dieu.
Marche avec nous, Marie,  
sur nos chemins de foi,
Ils sont chemins vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.

2. La première en chemin, joyeuse tu t’élances, 
Prophète de Celui, qui a pris corps en toi.
La parole a surgi, tu es sa résonance 
et tu franchis des monts pour en porter la voix.
Marche avec nous, Marie,  
aux chemins de l’annonce,
Ils sont chemins vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.

3. La première en chemin,  
tu provoques le signe 
et l’heure pour Jésus de se manifester.
« Tout ce qu’il vous dira, faîtes-le » et nos vignes, 
sans saveur et sans fruit, en sont renouvelées.
Marche avec nous, Marie,  
aux chemins de l’écoute,
Ils sont chemins vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.
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2. Dans la nuit, j’ai cherché
celui que mon coeur a choisi.
Je l’ai saisi et ne l’ai pas lâché,
je sais que mon bonheur c’est lui.
Dans les lieux escarpés,
toujours du regard il me suit. 
Il est pour moi une branche d’henné, 
Des vignes d’Enguédi.

3. Dans la nuit, je dormais
mais mon coeur était réveillé.
C’est la voix du bien-aimé qui heurte.
Du désert mon âme tressaille.
A mon ombre regarde, 
Les sources coulant du Liban.
Dans ce jardin de myrrhe et de safran, 
Céleste Jérusalem.

© 2009

LAISSEZ-VOUS CONSUMER
(d’après Lc 12,49 et les apparitions du cœur de Jésus à Sainte 
Marguerite-Marie à Paray Le Monial en juin 1675)
Paroles et musique : M. Dannaud
                                                                                             
Laissez-vous consumer
Par le feu de l’amour de mon coeur.
Depuis l’aube des temps
Je veux habiter au creux de vos vies.

1. Je suis venu allumer un feu sur terre,
Comme je voudrais qu’il soit déjà allumé !
Laissez-vous brûler par ma Charité !

tu précèdes, Marie, toute l’humanité.
Du Royaume accompli, tu es pierre précieuse, 
revêtue du soleil, en Dieu transfigurée !
Marche avec nous, Marie,  
aux chemins de nos vies,
Ils sont chemins vers Dieu,  
ils sont chemins vers Dieu.

LA VOIX DU BIEN-AIMÉ
(d’après le Cantique des Cantiques) 
Musique : T. Dionis du Séjour

1. Le voici il se tient, 
derrière la fenêtre il regarde,
me fait entrer dans la maison du vin,
sa bannière sur moi c’est l’amour.
Car l’hiver est passé, 
La pluie déjà s’en est allée.
Les grenadiers et les vignes en fleur
Exhalent leurs parfums.

Le voici, bondissant.
Sur les hautes montagnes il se tient.
Mon bien-aimé me parle et me dit :
ne crains pas mon ami et viens !
C’est  sa voix qui m’appelle :
« Ouvre-moi car la nuit s’est enfuie.
La saison des chants est arrivée,
au jardin de la vie. »
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Viens, mon cœur t’appelle,
Oui, viens, que je t’emmène dans mon jardin.
L’hiver s’en est allé,
Viens, je t’aimerai.

2. Lève-toi mon amie, ma toute belle
L’hiver s’en est allé, les fleurs s’éveillent.
Vient le temps des chansons
Et des « je t’aime ».
Entends, ce chant d’amour pour toi s’élève :

3. Cet amour est plus fort que nos misères,
L’amour d’un dieu venu sur notre terre.
La grâce qui guérit et qui relève,
Voici l’amour qui jamais ne s’achève.

© ABT Prod 2017

LE SEIGNEUR EST MA LUMIÈRE
(d’après le psaume 26) Fr. J.-B. du Jonchay, o.c.d.                                                                      

Le Seigneur est ma lumière et mon salut, 
De qui aurais-je crainte ?
Le Seigneur est le rempart de ma vie, 
Devant qui tremblerais-je ?

1. J’ai demandé une chose au Seigneur
la seule que je cherche :
habiter la maison du Seigneur
tous les jours de ma vie.

2. Voyez mon Coeur qui a tant aimé les hommes,
Et qui en retour n’a reçu que du mépris.
Laissez-vous aimer par mon coeur brûlant !

3. Prenez mon Corps et buvez à ce calice.
Depuis si longtemps, j’ai désiré ce moment…
Laissez-moi venir demeurer en vous !

4. N’écoutez pas votre coeur qui vous condamne,
Mon amour pour vous est plus grand que vos 
péchés.
Laissez mon Esprit purifier vos vies !

5. Ma Croix dressée est un signe pour le monde.
Voici l’étendard, il conduit vers le salut.
Laissez-vous guider vers la sainteté !

6. Je suis venu pour vous donner la Victoire,
J’ai vaincu la mort. Ayez foi, ne craignez pas,
Exultez de joie pour l’éternité !

© 2014, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

LE CANTIQUE DES CANTIQUES
Paroles et musique : Glorious

1. J’entends mon bien aimé,
Son cœur m’appelle,
Mon âme et toute prête à ses merveilles.
Le voici qui bondit sur les montagnes.
J’entends sa voix chanter sur les rivages.
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4. Au repas chacun est invité,
Le pain est rompu le vin versé, 
Devant Dieu le Père il n’est rien de plus cher,
Qu’une vie donnée pour servir ses frères. 

© Continental sound, Rotterdam

2. Habiter ta maison Seigneur
pour l’admirer en ta beauté
et m’attacher à ton Eglise, Seigneur, 
m’attacher à ton Eglise, Seigneur.

3. J’en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur
sur la terre des vivants
Espère, sois fort et prends courage, 
Espère, espère le Seigneur !
© Editions du Carmel, 33 avenue Jean Rieux, 31500 Toulouse

LE SERVITEUR
Paroles: Peka Simojoki / Musique: Lula Jakamisesta
Traduit par John Featherstone

1. S’abaisser au rang de serviteur, 
C’est répondre à l’appel du Seigneur, 
Devant Dieu le Père il n’est rien de plus cher, 
Qu’une vie donnée pour servir ses frères. 

2. Écouter ce monde en désarroi, 
Partager sa douleur et sa joie, 
Devant Dieu le Père il n’est rien de plus cher, 
Qu’une vie donnée pour servir ses frères.

3. Répandez le bien sans retenue, 
Qu’avez-vous que vous n’ayez reçu? 
Devant Dieu le Père il n’est rien de plus cher,
Qu’une vie donnée pour servir ses frères. 
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Fille de paix, et mère de Dieu C
Vous qui donnez au dépourvu Am
Je vous bénis, je vous salue  D
     B/D#

Madame, dont le cœur brûle comme une flamme C D
Avec l’amour pour oriflamme,  G
Sauvez leurs corps, sauvez leurs âmes. Em
Madame, vous qui entendez les prières C D
Des pauvres pêcheurs sur la Terre,  G
Vous notre sœur, vous notre mère  Am
Emplissez-nous de la lumière.  D

2. Madame,    G
Vous qui avez donné l’enfant  Em
Le fruit parfait de votre sang  C
Pour les humains faibles et nus, Am
Je vous bénis, je vous salue.  D
Madame,    G
Vous qui apportez à ce monde Em
Des feux de joie qui nous inondent, C
Vous qui nous aimez tant et plus Am
Je vous bénis, je vous salue.  D
     B/D#

3. Madame,    G
Vous qui m’avez choisie un jour Em
Pour répandre vos mots d’amour C
Vous qui un jour m’avez élue  Am
Je vous bénis, et vous salue.  D G

MADAME
Musique : Grégoire / Paroles : Lionel Florence et Patrice Guirao
Tiré du spectacle : Bernadette de Lourdes

Am7 D Am7 D

1. Madame,    G
Vous qui m’avez choisie un jour Em
Pour répandre vos mots d’amour C
Vous qui un jour m’avez élue  Am
Je vous bénis, je vous salue. D
Madame,    G
Vous qui faîtes de votre mieux Em
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MARIE, REINE DES SAINTS
(d’après Saint Bernard)

Marie, Reine des Saints 
Etoile qui guide le peuple de Dieu.
Marie, Reine des Saints, 
revêtue de la gloire de Dieu.

1. Si se lèvent les vents des tentations,
Si tu heurtes les récifs des tribulations, 
Regarde l’étoile, invoque Marie.

2. Si la foi, en ton âme est éprouvée,
Si tu marches dans la nuit en cherchant la paix, 
Regarde l’étoile, invoque Marie.

3. Si l’amour, en ton cœur, se refroidit
Si tu ne peux plus donner un sens à ta vie, 
Regarde l’étoile, invoque Marie.

4. Si tu tombes et ne peux te relever
Si les pierres du chemin viennent à te blesser, 
Regarde l’étoile, invoque Marie.

© 1999, Edition du Verbe de vie 

ME VOICI SEIGNEUR
(d’après le psaume 138) Paroles : B. Ducatel - Musique : B. Mélois                                                                                

Me voici Seigneur, je viens faire ta volonté.
Qu’il me soit fait selon ta parole.

1. Je te rends grâce de tout mon cœur,
Tu as entendu le cri de ma prière.
Je te chante en présence des anges.

MARIE, DOUCE LUMIÈRE
Paroles et musique : Anne Piraux 

Marie, douce lumière, 
Porte du ciel, temple de l’Esprit,
Guide-nous vers Jésus et vers le Père, 
Mère des pauvres et des tout petits.

1. Bénie sois-tu, Marie
Ton visage rayonne de l’Esprit
Sa lumiè/re repose sur toi
Tu restes ferme dans la foi.

2. Bénie sois-tu, Marie
En ton sein, tu portes Jésus-Christ
Le créa/teur de tout l’univers
Le Dieu du ciel et de la terre.

3. Bénie sois-tu, Marie
La grâce de Dieu t’a envahie
En toi le / Christ est déjà sauveur
De tout pêché il est vainqueur.

4. Bénie sois-tu, Marie
Dans tes mains qui sans cesse supplient
Tu portes / la douleur du pêché
Le corps de Jésus crucifié.

5. Bénie sois-tu, Marie
Toi l’icône de l’Eglise qui prie
Pour l’éterni/té avec tous les saints
Les anges te chantent sans fin.

© Jeunesse Lumière
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NOUS TE CHANTONS, Ô CHRIST
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel
(A. Dumont / A. Fleury)
  
Nous te chantons, ô Christ sainte lumière,
Tu brilles sans déclin lorsque tombe le soir.
Et nous offrons ce jour à ta miséricorde,
Et nous offrons ce jour à ta miséricorde.

1. Tu nous as donné de vivre aujourd’hui dans 
ta clarté divine.
Tu nous as appelés et tu nous as guéris  
de notre surdité.
Ta Lumière a brillé. Tu as repoussé la nuit  
de notre aveuglement.
Notre cœur a brûlé quand tu nous as parlé.

2. Voici que s’avance vers toi le peuple  
de tes saints.
Eux dont le front est marqué de la lumière  
de ton visage.
Ils ont reçu ce jour comme un don de ta grâce,
Et jaillit de leur cœur la Louange du soir.

3. Reçois notre action de grâce dans l’offrande 
du soir
Avec Marie, ta mère, nos mains sont élevées 
vers toi.
Sa couronne d’étoiles illumine notre nuit.
Qu’il nous soit fait ce soir selon ta parole.

© 2009, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

2. Je te rends grâce pour ton amour,
Près de toi, mon cœur est débordant de joie.
Tu m’exauces le jour où je t’appelle.

3. Je te rends grâce pour ton alliance,
Dans la joie, la peine, ne m’abandonne pas.
Ô mon Dieu, éternel est ton amour.

4. Je te rends grâce pour ta victoire,
Ils chantent ton nom, les peuples de la terre.
Ô Seigneur, ils célèbrent ta gloire.

© 1987, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
`

MON PÈRE,  
JE M’ABANDONNE À TOI
(d’après une prière de St Charles de Foucauld)
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (J.-F. Léost)

Mon Père, mon Père, je m’abandonne à toi.
Fais de moi ce qu’il te plaira.
Quoique tu fasses je te remercie. 
Je suis prêt à tout, j’accepte tout, 
Car tu es mon Père, je m’abandonne à toi,
Car tu es mon Père, je me confie en toi. 
Mon Père, mon Père, en toi je me confie, 
En tes mains je mets mon esprit.
Je te le donne, le cœur plein d’amour.
Je n’ai qu’un désir, t’appartenir, 
Car tu es mon Père, je m’abandonne à toi,
Car tu es mon Père, je me confie en toi. 

© 2001, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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Ô JÉSUS, CŒUR BRULANT D'AMOUR
Paroles et musique : Communauté de l'Emmanuel (O.Michel)

Ô Jésus, Cœur brûlant d'amour,
Agneau immolé,
Source de vie, torrent de grâce,
Viens guérir nos cœurs de tout péché.
Source de vie, torrent de grâce,
Viens demeurer en nous et sauve-nous.

Ô JÉSUS MISÉRICORDIEUX
(d’après les paroles de Sainte Faustine) / Musique : Zéna Filfili

Ô Jésus miséricordieux,
Je t’adore, j’ai confiance en toi.
1. Des torrents d’eaux vives jaillissent de ton cœur,
Des sources vives et pures de ta miséricorde,
Désaltère mon âme et renouvelle ma vie.
Sans fin Seigneur, je veux vivre pour toi.
2. Ta miséricorde dans le Saint Sacrement, 
C’est ce que ton amour a daigné m’accorder, 
Mon âme espère en toi et elle s’abandonne à toi.
Tu es fidèle et tu ne déçois pas.
3. Feu brûlant au cœur de ton amour divin,
Tu consumes mon cœur et tu le purifies,
Embrase-moi d’amour, conduis-moi par ton Esprit,
Consacre-moi à ta miséricorde.
4. Je te livre ma vie, accepte-la.
Comme une hostie vivante, daigne la transformer,
Pour la gloire de ton nom, je veux faire ta volonté.
Ô mon Jésus, ma confiance est en toi.

© 2012 Communauté du verbe de vie

Ô CROIX BIENHEUREUSE 
Paroles et Musique : Communauté de l’Emmanuel  (G. Pradère / B. 
Carraud) / Harmonisation : O. Michel D’après l’hymne «Vexilla Regis»

1. Ô Croix, étendard de victoire,  
Bois où le Christ, Prince de vie,  
Pour nous se livre à la mort,  
Aujourd’hui s’accomplit notre salut.

Gloire à toi, ô Croix bienheureuse,  
Ô Croix de Jésus. (bis)
Mmmmmmmmmmmmmmmmm

2. Ô Croix, source d’un fleuve immense,  
Le sang et l’eau du cœur blessé,  
Pour nous laver ont jailli.  
Et ces flots purifient le monde entier. 

3. Ô Croix, célébrée par les Anges  
Au centre du jardin nouveau.  
Arbre de vie glorieux,  
Tu nous donnes le fruit qui nous guérit.  

4. Ô Croix, notre unique espérance,  
Soutien du monde racheté,  
Délivre-nous du péché,  
De la nuit de la mort, viens nous sauver.  

5. Ô toi, Trinité bienheureuse,  
Ceux que tu sauves par la Croix,  
Protège-les à jamais,  
Que ton Nom soit béni, ô notre Dieu.
 

© 2017, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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Ô MÈRE BIEN-AIMÉE
(Ste Thérèse de l’enfant Jésus, poème “pourquoi je t’aime,  
ô Marie”) / Musique: Communauté du verbe de vie

Ô Mère bien-aimée, malgré ma petitesse 
Comme toi je possède en moi le Tout-Puissant.
Et je ne tremble pas en voyant ma faiblesse : 
Le trésor de la mère appartient à l’enfant. 

Et je suis ton enfant, ô ma Mère chérie, 
Tes vertus, ton amour, ne sont-ils pas à moi ? 
Aussi lorsqu’en mon cœur descend la blanche hostie,
Jésus, ton doux agneau, croit reposer en toi.

© 1998 Communauté du verbe de vie

Ô MÈRE DE MISÉRICORDE
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (M. Wittal)

1. Ô Mère de miséricorde, 
Marie, intercède pour nous. 
Tu reçois nos peines et nos souffrances, 
Marie, intercède pour nous. 
 
Ave, ave, ave Maria. 
Ave, ave, ave Maria.  

2. Avec toi, nous contemplons la croix, 
Marie, intercède pour nous. 
Apprends-nous à vivre dans la foi,  
Marie, intercède pour nous.  

Ô MARIA
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (M. Wittal)                                                 
Extrait de la comédie musicale Maria                                                                                        

Ô Maria,
Tu es Mère du Seigneur.
Quand tu as dit « oui »,
notre Dieu s’est fait chair,
Jésus Sauveur.

1. L’ange vient chez toi pour annoncer  
la naissance du Christ,
Et c’est Dieu lui-même qui vient vers son peuple !
La puissance du Très-Haut, le Saint Esprit 
descend sur toi
Ton enfant, l’Emmanuel est Dieu fait homme.
2. Ta présence auprès de nous, Marie, soutient 
notre chemin,
En toi notre Dieu révèle sa puissance.
Tu as cru et tu nous dis que rien n’est impossible 
à Dieu,
Car sa grâce en nous dépasse nos faiblesses.
3. Aujourd’hui, avec Marie, Ô Seigneur nous te 
supplions,
Envoie ton Esprit, écoute nos prières.
Prends nos peurs, délivre-nous et nous 
proclamerons ton nom,
Car tu peux tout transformer par ta puissance !
Me voici Dieu, fais de moi ce qu’il te plaît.
Viens Esprit d’en haut,
Viens Esprit du Seigneur,
viens en mon cœur.

Titre original (EN) : O Maria, you’re the mother
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3. Quel esprit peut saisir ta grande bonté ? 
Et quelle hymne, ô Seigneur, pourrait te chanter ? 
Mais tous les êtres aspirent vers toi, 
Leur seule fin et leur seule joie !  

4. Abaissé, tu t’es livré jusqu’à la croix, 
À ta suite est ouvert un chemin de foi. 
Tu nous appelles, heureux serviteurs 
À partager la joie du Vainqueur.  

Titre original (DE) : O liebster Jesu  
© 2017, Gemeinschaft Emmanuel, Kolbergstraße 4, 84503 Altötting  

Traduction : © 2019, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris 

Ô VRAI CORPS DE JÉSUS
(traduction de la prière Ave verum corpus) Dei Amoris Cantores

Ô vrai corps de Jésus 
Immolé pour nous sur la croix,
Toi dont le côté transpercé 
laissa jaillir le sang et l’eau,
Nous t’adorons, nous te contemplons. 
Fais-nous goûter la joie du ciel, 
maintenant et au combat de la mort ! 
Ô doux Jésus, Ô fils de Marie, 
Nous t’adorons et nous te contemplons, 
Ô doux Jésus.

3. Près de nous demeure dans la nuit,  
Marie, intercède pour nous. 
Par sa mort, Jésus nous donne vie,  
Marie, intercède pour nous.  

4. Tu témoignes de Jésus vainqueur, 
Marie, intercède pour nous 
Sa puissance vient changer nos cœurs, 
Marie, intercède pour nous.  

5. Avec toi, nous invoquons l’Esprit, 
Marie, intercède pour nous 
Don du Père pour nous aujourd’hui, 
Marie, intercède pour nous.  

Titre original (DE) : O Mutter der Barmherzigkeit 
© 2017, Gemeinschaft Emmanuel, Kolbergstraße 4-6, 84503 Altötting  

Traduction : © 2018, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

Ô MON BIEN-AIME 
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (M. Wittal)
D’après Jésus, dulcis memoria, Oxford, XIIe siècle
  
1. Ô mon Bien-Aimé, Jésus, mon Seigneur, 
Sur nos lèvres, ton nom est joie et douceur. 
Et plus que tout, ta simple présence 
Emplit nos cœurs d’une joie immense !
  
Jésus, Jésus, Jésus, adoramus te. 
 
2. À tous les affligés, mendiants du pardon, 
Tu accordes sans fin la consolation, 
De reposer, las de leurs errances, 
Sur ton épaule, dans la confiance.  
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POUR MOI TU L’AS FAIT
Paroles & Musique : Thomas Pouzin & Benjamin Pouzin
Inspiré de Philippiens 2, 5-11 

1. Même si pour moi Tu devais t’abaisser
Pour porter ma vie et tout réconcilier
Me montrer le Père qui m’a tant aimé
Je sais que pour moi tu l’as fait
Je sais que pour moi tu l’as fait
Même si Tu devais quitter toute gloire
Venir T’incarner, épouser notre Histoire
Au cœur de chaque homme, déposer l’espoir
Je sais que pour moi tu l’as fait
Je sais que pour moi tu l’as fait

Car mon Dieu tient toujours ses promesses
Me couvrant de tendresse 
Voici quel est mon Dieu
Car Il fait toutes choses nouvelles 
Sa grâce est éternelle
Il a ouvert les Cieux 
Voici quel est mon Dieu

2. Même si la croix devenait ton fardeau
Le poids de ce monde, l’oubli dans le tombeau
Pour essuyer toutes larmes et tous sanglots
Je sais que pour moi tu l’as fait
Je sais que pour moi tu l’as fait

3. Même si Ta vie devait être oubliée
En prenant la place du serviteur caché
Pour que je revive en Ta fidélité
Je sais que pour moi tu l’as fait
Je sais que pour moi tu l’as fait

Pour moi Tu l’as fait - Glorious 2018 ©

PATER NOSTER

Pater noster, qui es in caelis
sanctificetur nomen tuum
adveniat regnum tuum
fiat voluntas tuas
sicut in caelo et in terra.

Panem nostrum quotidianum
da nobis hodie
et dimitte nobis debita nostra
sicut et nos dimittimus
debitoribus nostris
et ne nos inducas in tentationem
sed libera nos a malo.

Amen

PLONGE-MOI
Paroles et musique : Chris Bowater 

Plonge-moi dans ta rivière d’amour,
Plonge mon Esprit dans les profondeurs de ta joie,
Inonde le désert de mon âme,  
par la douce pluie du ciel.

Mon âme est rafraîchie quand ton onction 
m’envahit,
Je suis restauré, guéri, quand ton onction 
m’envahit.

© 1995 Sovereign Lifestyle Music
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QU’EXULTE LA TERRE
Paroles : Communauté de l’Emmanuel (J.-M. Morin)
Musique : C.-E. Hauguel
                     
1. Qu’exulte la terre, qu’exulte le ciel, 
Que chante sans fin tout le peuple de Dieu. (bis) 

Magnificat, magnificat, magnificat, 
magnificat!

2. Chantez au Seigneur un cantique nouveau, 
Exultez de joie, voici votre Sauveur. (bis) 

3. Au son de la harpe, au son de la trompette, 
Acclamez celui qui vient pour vous sauver. (bis) 

© 1985, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

QUE MA BOUCHE CHANTE 
TA LOUANGE 
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (F. Debœuf)                                              

1. De toi Seigneur nous attendons la vie
Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange

Tu es pour nous un rempart un appui
Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange

La joie du cœur vient de toi Ô Seigneur
Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange

Notre confiance est dans ton nom très saint !
Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange

POUR TES MERVEILLES
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (L. Cordin)                                                 

Pour tes merveilles, 
Je veux chanter ton Nom 
Proclamer combien, tu es bon ! 
De toi et de toi seul, Seigneur, 
Dépend mon sort, 
Ô mon roi, mon Dieu je t´adore. 

1. Quand je t´appelle dans la détresse, 
Sensible à mon cri tu t´abaisses, 
Ta droite douce et forte me redresse,
Contre ton sein me tient sans cesse. 

2. À ta tendresse je m’abandonne,
Car sûre est ta miséricorde.
Qui comme toi, Seigneur, sauve et pardonne ?
Pas de salut que tu n´accordes !

3. Je ne peux vivre qu´en ta présence,
Que ne me soit cachée ta face !
Ne déçois pas Seigneur mon espérance :
À tout jamais je rendrai grâce.

© 2010, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

PROSTERNEZ-VOUS
Paroles et musique: S. fry

Prosternez-vous devant votre Roi.
Adorez-le de tout votre cœur.
Faites monter vers sa majesté
Des chants de gloire pour votre Roi des Rois !
© 1974 Bird Wing Music/Cherry Lane/ Music Publishing Co. Inc.
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QUE VIENNE TON RÈGNE
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (B. Pavageau) 

Que vienne ton règne,
Que ton Nom soit sanctifié,
Sur la terre comme au ciel,
Que ta volonté soit faite.
Que coule en torrents
Ton Esprit de vérité.
Donne-nous ton espérance,
Ton amour, ta Sainteté.
1. Qui pourrait nous séparer
De ton amour immense ?
Qui pourrait nous détourner
De ta miséricorde ?
2. Tu habites nos louanges,
Tu inspires nos prières,
Nous attires en ta présence
Pour nous tourner vers nos frères.

Pont :
Délivre-nous de tout mal,
Donne la paix à ce temps !
Libère-nous du pêché,
Toi qui fais miséricorde !
Rassure-nous dans l’épreuve,
Nous espérons ton Royaume !
Tu nous promets le bonheur,
L’Avènement de Jésus !
3. Tu seras notre lumière,
Il n’y aura plus de nuit.
Ton nom sera sur nos lèvres,
de larmes, il n’y aura plus.

© 2007, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

Sois loué Seigneur pour ta grandeur,
Sois loué pour tous tes bienfaits !
Gloire à Toi Seigneur, tu es vainqueur !
Ton amour inonde nos cœurs,
Que ma bouche chante ta louange ! 
2. Seigneur tu as éclairé notre nuit

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Tu es lumière et clarté sur nos pas

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Tu affermis nos mains pour le combat

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Seigneur tu nous fortifies dans la foi !

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
3. Tu viens sauver tes enfants égarés

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Qui dans leur cœur espèrent en ton amour

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Dans leur angoisse ils ont crié vers toi

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Seigneur tu entends le son de leur voix !

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
4. Des ennemis toi tu m’as délivré

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
De l’agresseur tu m’as fait triompher

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Je te rends grâce au milieu des nations

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
Seigneur en tout temps je fête ton nom !

Que ma bouche  chan t e  ta  l ouange
© 2010, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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RECEVEZ LE CHRIST
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (B. Laplaize)

1. Voici le Fils aimé du Père, 
Don de Dieu pour sauver le monde. 
Devant nous il est là, il se fait proche, 
Jésus, l’Agneau de Dieu ! 

Recevez le Christ doux et humble, 
Dieu caché en cette hostie. 
Bienheureux disciples du Seigneur, 
Reposez sur son coeur, apprenez tout de lui. 

2. Jésus, jusqu’au bout tu nous aimes, 
Tu prends la condition d’esclave. 
Roi des rois, tu t’abaisses jusqu’à terre
Pour nous laver les pieds. 

3. Seigneur, comme est grand ce mystère, 
Maître comment te laisser faire ? 
En mon corps, en mon âme pécheresse, 
Tu viens pour demeurer. 

4. Je crois, mon Dieu, en toi j’espère. 
Lave mes pieds et tout mon être : 
De ton coeur, fais jaillir en moi la source, 
L’eau vive de l’Esprit. 

5. Seigneur, tu m’appelles à te suivre. 
Viens au secours de ma faiblesse. 
En mon coeur, viens, établis ta demeure, 
Que brûle ton Amour. 

© 2012, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

REGARDE L’ÉTOILE
(D’après Saint Bernard de Clairvaux, extrait de la deuxième 
homélie «super missus») / Paroles et musique : Communauté 
de l’Emmanuel (C. Blanchard / I. Seguin)

1. Si le vent des tentations s’élève,
Si tu heurtes le rocher des épreuves.
Si les flots de l’ambition t’entraînent
Si l’orage des passions se déchaîne

Regarde l’étoile, invoque Marie,
Si tu la suis tu ne crains rien !
Regarde l’étoile, invoque Marie
Elle te conduit sur le chemin !
 
2. Dans l’angoisse et les périls, le doute,
Quand la nuit du désespoir te recouvre.
Si devant la gravité de tes fautes
La pensée du jugement te tourmente.

3. Si ton âme est envahie de colère,
Jalousie et trahison te submergent.
Si ton cœur est englouti dans le gouffre,
Emporté par les courants de tristesse.

4. Elle se lève sur la mer, elle éclaire,
Son éclat et ses rayons illuminent.
Sa lumière resplendit sur la terre
Dans les cieux et jusqu’au fond des abîmes

Coda : Si tu la suis, tu ne dévies pas
Si tu la pries, tu ne faiblis pas
Tu ne crains rien, elle est avec toi
Et jusqu’au port, elle te guidera.

© 2012, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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REGARDEZ L’HUMILITÉ DE DIEU
Texte : d’après les écrits de François d’Assise 
Musique : Anne-Sophie Rahm

1. Admirable grandeur, étonnante bonté
du Maitre de l’univers
Qui s’humilie pour nous au point de se cacher
dans une petite hostie de pain.

Regardez l’humilité de Dieu,
Regardez l’humilité de Dieu,
Regardez l’humilité de Dieu,
et faites-lui hommage de vos cœurs.

2. Faites-vous tout petits, vous aussi devant Dieu 
pour être élevés par Lui,
Ne gardez rien pour vous, offrez-vous tout entiers 
à ce Dieu qui se donne à vous. 

© Mame, Paris, 2015 François, dis-nous en qui tu crois !

RELEVER LE FAIBLE
Église Lyon centre – Glorious

1. Au-delà des océans,
Tu es venu me chercher,
Au-delà de mes tourments,
Ton amour a triomphé.
Montre-moi la splendeur 
et la beauté qu’il y a
A t’obéir de tout cœur,
A se confier à ta voix.

Tu viens relever le faible,
Tu le prends dans tes bras,
Tu le conduis vers ton Père,
Qui le console ici-bas.
Entends le cri de ma prière,
Sois mon secours et ma joie.
Passé de l’ombre à ta lumière,
J’ai mis mon espoir en toi!
2. Puisque ma vie passera, 
en toi je veux demeurer.
Puisque tu triompheras,
Mon cœur en toi veut s’ancrer.

SALUT, MÈRE DE MISÉRICORDE 
Musique : O. Michel / D’après le Salve Regina

Salut, ô Reine,  Mère de miséricorde,  
Notre vie, notre douceur,  
Et notre espérance, salut.  
Enfants d’Eve, nous crions vers vous  
Du fond de notre exil.  
Vers vous, nous soupirons,  
Gémissant et pleurant  
Dans cette vallée de larmes.  
Ô vous, notre avocate,  
Tournez vos yeux compatissants vers nous,  
Et après cet exil,  
Montrez-nous Jésus,  
Le fruit béni de vos entrailles.  
Ô clémente, ô tendre,  
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Ô douce Vierge Marie.  
Ô clémente, ô tendre,  
Ô douce Vierge Marie.  

© 2017, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

SALVE REGINA

Salve, Regína, mater misericórdiae
vita, dulcédo et spes nostra, salve
Ad te clamámus, éxules fílii Evae.
Ad te suspirámus, geméntes et flentes
in hac lacrimárum valle.
Eia ergo, advocáta nostra,
illos tuos misericórdes óculos
ad nos convérte.
Et Jesum, benedíctum frucum ventris tui,
nobis post hoc exsílium osténde
O clemens, o pia, o dulcis Virgo María

SIMPLEMENT JE M’ABANDONNE
Paroles et musique: communauté du chemin neuf

1. Simplement je m’abandonne, pour aujourd’hui.
En tes mains qui me façonnent, Maître de la vie
Je ne veux pas de richesses, ni d’honneur lointain
Mais que ton amour m’entraîne, car je t’appartiens.

2. Simplement je te demande, pour aujourd’hui
De recevoir et de prendre, toute ma vie
En tout temps et toute chose, je veux être à toi
Et que ton amour soit l’aube, de toute ma joie.

3. Simplement dans ma faiblesse, pour aujourd’hui
Que ton Esprit renouvelle, le souffle de vie
Toi ma force et mon courage, j’ai confiance en toi
Tu m’as fait à ton image, Tu me sauveras.

© Artemas.
Communauté du Chemin Neuf. ame@chemin-neuf.org

SOLO DIOS BASTA
(D’après une prière de Sainte Thérèse d’Avila)
Musique: Jean-Baptiste du Jonchay

1. Que rien ne te trouble, ô mon âme,
Que rien ne t’épouvante, ô mon âme,
Dieu seul suffit, Dieu seul suffit.

2. Dieu ne change pas, ô mon âme,
La patience obtient tout, ô mon âme,
Dieu seul suffit, Dieu seul suffit.

3. Qui possède Dieu, ô mon âme,
Ne manque de rien, ô mon âme,
Dieu seul suffit, Dieu seul suffit.
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TA MAJESTÉ
Glorious / Paroles & musique : Benjamin & Thomas POUZIN
D’après Isaïe 53 : le serviteur souffrant

1. Là devant Toi, tout genou fléchira,
Toute langue dira « Tu es Seigneur ! »
Tu monteras, tu seras élevé
Tu seras exalté, en serviteur

Je Te loue mon Dieu pour Ta Majesté
A la Croix Tu me rends la liberté
Jamais je ne pourrai imaginer
Tout l’Amour dont Tu m’as comblé

2. C’est nos souffrances dont il était chargé
Et c’est nos fautes qu’il portait
Et nous pensions, qu’il était châtié
Et frappé par Dieu, humilié

3. C’est par nos fautes qu’on l’a transpercé
C’est pour nous sauver qu’il s’est donné
Le châtiment qui nous obtient la paix
Est tombé sur lui, nous sommes guéris

Tous droits réservés. «Electro Pop Louange» ABT Prod 
GLORIOUS

TANTUM ERGO
Tantum ergo sacramentum
Veneremur cernui,
Et antiquum documentum
Novo cedat ritui :

Praestet fides supplementum
Sensuum defectui.
Genitori Genitoque
Laus et jubilatio
Salus, honor, virtus quoque
Sit et benedictio :
Procedenti ab utroque
Compar sit laudatio.
Ce sacrement est admirable!
Vénérons-le humblement,
Et qu’au précepte d’autrefois
Succède un rite nouveau!
Que la foi vienne suppléer
A nos sens et à leurs limite!
Au Père, au Fils, notre louange,
L’allégresse de nos chants :
Salut, et puissance, et honneur
Et toute bénédiction!
A l’Esprit du Père et du Fils,
Égale acclamation de gloire

TON AMOUR, TA PUISSANCE
Paroles et musique: Jean-Paul Prat pour la Louange Alpha

Ton amour, ta puissance, ta présence dans ma vie, 
Ton amour, ta puissance, ta présence dans ma vie,  
Et je veux t’adorer, de tout mon cœur, 
Et je veux t’adorer, de toute mon âme, 
Et je veux t’adorer, de toute ma force, 
Car tu es mon Dieu, tu es mon Dieu.
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TU AS PORTÉ 
CELUI QUI PORTE TOUT
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (L. Cordin)                                                 

Tu as porté celui qui porte tout,
Notre Sauveur en ton sein a pris chair,
Porte du ciel, reine de l’univers,
Ô Marie, nous te saluons !

1. Par amour, ton Dieu t’a choisie, 
Vierge bénie.
Ton Seigneur exulte pour toi, 
Tu es sa joie !

2. Tu accueilles, servante de Dieu, 
L’ange des cieux.
La promesse en toi s’accomplit : 
Tu as dit « oui » !

3. L’Esprit Saint est venu sur toi, 
Élue du Roi ;
Tu nous donnes l’Emmanuel, 
Ève nouvelle !

4. Mère aimante, au pied de la croix, 
Tu nous reçois.
Par Jésus nous sommes confiés 
À ta bonté !

5. Dans sa gloire, Dieu t’a accueillie
Auprès de lui.
Tu deviens, joie de l’Eternel,
Reine du ciel !

© 2000, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

TU FAIS TA DEMEURE EN NOUS
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel
(S.-M. Drouineau) 

Tu es là présent, livré pour nous.
Toi le tout petit, le serviteur.
Toi le Tout Puissant,  
humblement tu t’abaisses.
Tu fais ta demeure en nous Seigneur.

1. Le pain que nous mangeons,
Le vin que nous buvons,
C’est ton corps et ton sang.
Tu nous livres ta vie,
Tu nous ouvres ton cœur,
Tu fais ta demeure en nous Seigneur.

2. Par le don de Ta Vie,
Tu désires aujourd’hui
Reposer en nos cœurs.
Brûlé de charité,
Assoiffé d’être aimé,
Tu fais ta demeure en nous Seigneur.

3. Unis à ton Amour,
Tu nous veux pour toujours
Ostensoirs du Sauveur.
En notre humanité,
Tu rejoins l’égaré,
Tu fais ta demeure en nous Seigneur.

© 2007, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris
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En silence et dans la foi, 
J´espère le Seigneur !

Titre original (DE) : Kommt alle zu mir, die ihr beladen seid © 2002, 
 Gemeinschaft Emmanuel, Kolbergstraße 4-6, 84503 Altötting  

Traduction : © 2005, Éditions de l’Emmanuel, 89 bd Blanqui, 75013 Paris

VICTOIRE
Paroles et musique : Fabienne Pons

Victoire au Seigneur de la vie,
Victoire au Dieu de l’infini.
Victoire au nom de Jésus-Christ, 
Victoire pour le Saint-Esprit.
1. Le règne est pour le tout-puissant,
Le règne pour lui dans tous les temps,
Car l’agneau a donné son sang
Qui crie victoire dès maintenant.
2. Son nom est parole de Dieu,
Il juge et règne dans les cieux,
Il est le lion de Juda
Qui a triomphé du combat.

© 1984 Fabienne Pons

VIENNE TA GRÂCE
Église Lyon centre / Glorious

1. Viens nous abreuver de lumière
de bienveillance et de clarté.
Ta miséricorde éternelle
vient dans nos cœurs tout relever.
Et tomberont toutes nos lois,
quand viendra la gloire des cieux,

VEILLE SUR MON CŒUR
(D’après St Augustin - Osée 2, 19 - Jérémie 29,13)
Musique: Fraternité de Tibériade (Benoît C.)

Ô Seigneur, veille sur mon cœur, 
Qui ne trouve qu’en toi son repos.
Ô Seigneur, veille sur mon cœur, 
Qui ne peut reposer loin de toi.
1. Je te fiancerai à moi dans la tendresse.
Je te conduirai au désert, 
je parlerai à ton cœur.
2. Je veux apporter la paix 
et vous donner l’espérance. 
Vous me chercherez, vous me trouverez 
car vous m’aurez désiré.

VENEZ À MOI,  
VOUS QUI PORTEZ UN FARDEAU
Paroles et musique : Communauté de l’Emmanuel (M. Wittal)                                                 

Venez à moi, vous qui portez un fardeau. 
Venez, vous tous qui peinez, 
Et moi, je vous soulagerai. 
Je suis le repos de vos âmes. 
1. Mettez-vous à mon école, 
Car je suis doux, je suis humble de cœur. 
Prenez mon joug il est aisé 
Et vous trouverez la paix. 
Mon fardeau est léger !
2. Devant toi je tiens mon âme, 
Comme un enfant dans les bras de sa mère. 
Seigneur, mon âme espère en toi ! 
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Viens, Esprit Saint descends sur nous,
Comble-nous de ton amour,
Que rayonne ta bonté !
Viens, Envoyé du Dieu Très-Haut, 
Viens et fortifie nos corps,
Et fais de nous ta demeure.

Viens et embrase nos vies,
Viens briller dans nos nuits,
Toi le consolateur.
(À toi nos louanges)
Viens Esprit de vérité, 
Viens purifier nos cœurs,
Viens nous renouveler.
(À toi nos louanges)

VIENS MA TOUTE BELLE
d’après le Cantique des cantiques / Musique : Gen Rosso

1. Dans la nuit j’ai cherché celui que mon cœur aime
Dans mon jardin aride, il a fait son domaine
De perles de rosée, il a couvert ma tête
Mon âme est toute belle, mon bien-aimé m’appelle.

Viens ma toute belle, viens dans mon jardin,
L’hiver s’en est allé, et les vignes en fleur 
exhalent leur parfum. 
Viens dans mon jardin.

2. J’entends mon bien-aimé, il guette à la fenêtre
Les fruits sont au figuier, mon âme est toute prête.
J’attends son bon plaisir, il me dira d’ouvrir.
Chante la tourterelle, mon bien aimé m’appelle.

et je répondrai dans la foi :
« tu es mon Seigneur et mon Dieu ! »
Vienne Ta Grâce en nos misères,
Et dans la grandeur de Ton nom,
Viens déposer sur notre terre
La douceur de Ta guérison.
Vienne l’Esprit qui nous libère,
Et dans la beauté de Ton nom, 
Naît dans le cœur de notre Père
L’amour infini du pardon.

2. Quand ta parole est prononcée
la mort est vaincue par la vie,
et dans tous nos coeurs délaissés
se manifeste ton esprit.
Que vienne en nos vies le réveil
que ton amour a désiré.
Dans la foi je ne tremble pas,
car Jésus, ma vertu c’est toi !
3. Pour nous le verbe s’est fait chair,
parmi nous il a demeuré.
Il vit en nous et nous éclaire,
sa grâce en nous s’est déversée.
Nos yeux verront ce que ton cœur
A chacun de nous veut donner.
Que par l’Esprit de notre Père,
En nous Jésus vienne habiter.

© ABT Prod/Glorious 2015

VIENS, ESPRIT SAINT  
DESCENDS SUR NOUS
Paroles et musique: communauté du chemin neuf
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1. Je ne vous promets pas
De vous rendre heureuse dans ce monde
Mais dans l’autre.
2. Allez boire à la fontaine,
Et vous y laver.
Pénitence, pénitence, pénitence.
3. Allez embrasser la terre
Par pénitence pour les pêcheurs.

4. Allez dire aux prêtres
De faire bâtir ici une chapelle.
5. Que l’on vienne ici en procession.
6. Je suis l’immaculée conception.

VOUS RECEVREZ UNE FORCE
(d’après ac 1,8) Paroles et musique : Benjamin et Thomas Pouzin

1. Vous recevrez une force :
Celle de l’Esprit Saint.
Vous deviendrez des apôtres.
En son nom élevez les mains ! (bis)
Viens Saint Esprit embraser les nations !
Viens Saint Esprit sur cette génération ! 
(bis)
Wouohohoho...
2. Vous partirez sur les routes
Proclamer «Jésus est la vie !»
Et vous n’aurez aucun doute,
Embrasés par le Saint Esprit ! (bis)

VIENS, SAINT-ESPRIT
Paroles et musique : Elisabeth Bourbouze

1. Viens Saint-Esprit, Viens par ton vent, 
Remplir le temple que je suis.
Oh ! Viens Saint-Esprit, souffle puissant,
Brise d’amour, courant de vie. 
Souffle sur moi, souffle sur moi, souffle ! (bis)
Souffle sur moi, souffle vent de Dieu. 
2. Viens Saint-Esprit, Viens par ta pluie,
Mouiller la terre que je suis.
Oh ! Viens Saint-Esprit, flot impétueux, 
Source d’amour, fleuve de vie. 
Coule sur moi, coule sur moi, coule ! (bis)
Coule sur moi, coule pluie de Dieu. 
3. Viens Saint-Esprit, Viens par ton feu,
Brûler l’offrande que je suis.
Oh ! Viens Saint-Esprit, feu dévorant, 
Brasier d’amour, flamme de vie, 
Embrase-moi, embrase-moi, brûle ! (bis)
Embrase-moi, brûle feu de Dieu. 

© 1994 Elizabeth Bourbouze

VOULEZ-VOUS ME FAIRE LA GRÂCE
(d’après les paroles de la Sainte Vierge lors des apparitions  
à la grotte de Massabielle) / Musique : Martin Szersnovicz
Pour la route chantante 2010

Voulez-vous me faire la grâce
De venir ici prier Dieu
Par pénitence pour les pêcheurs ?
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À l'accueil Notre Dame, 
l'ABIIF occupe les étages :
• SAINT PATRICK étage 1

• SAINT NICOLAS étage 2

• SAINT JACQUES étage 3  

• SAINT FRANÇOIS étage 4 
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